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par Ginette LAURIN

GRANBY — 829.072,436.
Voila un chiffre que M. Yvon
Campbell. inspecteur en chef
des batiment a la ville de
Granby. a pris grand plaisir
à faire connaître dans son
rapport de construction 1979,
hier soir. lors d’une confé-
rence de presse, organisée
par les autorités municipales
afin de rappeler toutes les
grandes réalisations de Gran-
by au cours de la dernière
année.

$29.072.436 comparative-
ment a $25.638.159 en 1978.
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Voila des chiffres qui ont
également fait dire au maire
Paul-O. Trépanier que tout
est encore possible à Granby
en ‘‘cette période supposé-
ment difficile. Possible d’a-
vancer. possible aussi de pro-
gresser’’. selon lui.
Et cette progression a sur-

tout été remarquée dans le
secteur résidentiel qui a con-
nu une ‘popularité incontes-
table” au dire même de M.
Campbell. avec une émission
de 194 permis comprenant
351 logements et totalisant
$8.948.700. De ce nombre de
permis. 166 ont été donnés
pour la construction de rési-
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dences unifamiliales
(85.995.900) ‘malgré l’aug-
mentation constante du coût
de revient de ce type d’habi-
tationa indiqué M. Camp-
bell.

L'évolution constante du
secteur industriel a permis
aussi à la ville de Granby
d'atteindre ce nouveau som-
met. battant d’année en an-
née ses propres records. Ce
sommet sans précédent en
1979 a totalisé dans ce domai-
ne S12.127.192. comptant 20
permis de construction et
d'agrandissement d'usines.

La, Coopérative agricole,

 

Yvon CAMPBELL
inspecteur en chef des bâti-
ments à la ville de Granby.

La construction en 1979

Paul Martin Inc. Alcan du
Canada. M.T.C. Ltée. Centrie
Inc.. Fonderie Tétreault sont
autant de projets de con-
structions nouvelles qui ont
donné un montant de
S10.142.000. Les agrandisse-
ments de Promecam. Plasta-
lene. G.M. Plastics. Klock-
ner Moeller et de 10 autres
industries ont porté. quant a
elles, le total a $12.127.192,
s'élevant àS1.985.192.

Les institutions ont appor-
té une contribution certaine,
six permis avant été émis
pour une somme de
S2.105.800. Ces institutions
sont notamment le centre 
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TORONTO (PC) — D’aprés une
étude de l’université York, la victoire
des conservateurs à l’élection de mai
dernier s’explique ‘‘autant par une ré-
volte de la classe moyenne et aisée
que par une réaction négative à l’é-
gard de Pierre Trudeau’.

L'étude, qui est basée sur les répon-
ses de 650 citoyens de la région de To-
ronto, attribue également le succès
des conservateurs à leur habilité à at-
tirer les indécis et à convertir les par-
tisans des autres partis.
Des personnes interrogées, seule-

ment 25 pour cent se sont dites con-
servatrices, 41 pour cent libérales et
16 pour cent néo-démocrates.

Pourtant, à l’élection, le Parti con-
servateur a reçu 42 pour cent des vo-

x at Arid,

gard de 71 pour des libéraux et 73
pour cent des néo-démocrates.

Selon l'étude, l’échec du gouverne-
ment conservateur de reconnaître que
même ses partisans considéraient l’é-
nergie comme un cas spécial nécessi-
tant l'intervention gouvernementale a
créé la confusion dans la position à
prendre relativement à Pétro-Canada.

Cela, ajouté à d'autres change-
ments de politique, a donné l’impres-
sion que le premier ministre Clark
était un leader indécis.
‘La plate-forme conservatrice est

capable d'attirer les électeurs de la
classe moyenne et aisée qui désirent
un dégrèvement d'impôt pour leur
maison et moins d'intervention du
gouvernement dans leur vie.”

La mélé
Nuageux avec faible neige débutantà la mi-

journée, max. moins 6. Mercredi: venteux et

ARMBESCUOMPIEST

BOUT
168, rue PRINCIPALE, Granby — 372-6686
Ouvert tous les jours jusqu’à 22h. exc. sam. et dim. 21h.

L'étude a fait voir que les conserva-
teurs étaient généralement opposés à
l'utilisation du système fiscal pour ré-
duire le fossé entre les riches et les
pauvres au Canada, contrairement
aux partisans des autres partis.

Les conservateurs, de plus, ne favo-
risent pas beaucoup l'intervention de
l'Etat dans l’économie. Seulement 12
pour cent d'entre eux approuvent l’in-
tervention du gouvernement dans des
industries comme le transport et l’é-
nergie, contre 33 pour cent chez les li-
béraux et 30 pour cent chez les néo-
démocrates.
Par ailleurs, 68 pour cent des con-

servateurs croient que le gouverne-

tes à Toronto, le Parti libéral 38 pour
cent et le Nouveau parti démocrati-
que 20 pour cent.

Selon l’étude, le plan de déductibili-
té des intérêts hypothécaires du PC a
exercé un grand attrait sur l’électo-
rat.

Revenus
Le revenu annuel moyen des per-

sonnes interrogées s’élève à $22,650,
mais celui des partisans conserva-
teurs de longue date atteint $27,650 et
celui des récents partisans conserva-
teurs est de $27,000.

Soixante-dix pour cent des vieux
conservateurs et 75 pour cent des nou-
veaux possèdent leur maison, compa- lent \ -
rativement a 60 pour cent chez les ment devrait légiférer pour régulari-
partisans des autres partis. ser la production de l’énergie, au re-
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d'accueil Marie-Berthe Cou-
ture. l'agrandissement de
l'hôtel de ville de Granby. la
construction de l'église de la
Pentecôte. etc.
Des 883 permis émis. 12

l'ont été pour des piscines
privées (S46.600). 640 pour
des agrandissements. répara-
tions et améliorations diver-
ses (84.773.644) et 11 pour le
secteur commercial
(81.070.500

‘Nous avions cru que no-
tre municipalité avait atteint
en 1978 un sommet infran-
chissable. L'année 1979 a
voulu nous prouver le con-

  
Livraison domicile $1.60 par semaine

Semaine: 25 cents-Samedi: 50 cents

traire” a finalement fait sa-
voir M. Campbell qui a men-
tionné qu’une réussite sem-
blable est le fruit d’une orga-
nisation très bien structurée
qui permet une mise en ap-
plication équitable des règle-
ments de construction et de
zonage.

Et si on ajoute. enfin aux
S29.072.436 de la ville de
Granby les quelque $10 mil-
lions du Canton. on totalise
un montant de S40 millions
ou presque. À ce rvthme. un
livre pourrrait. certes. être
écrit sur les bâtisseurs de
Granby 
Le sourire
—matinaEZ,

Le syndicalisme, c’est commela
rougeole, c’est quand on est
enfant qu'on l’attrape.
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tionale de hockey. 
 

Tout comme
Bobby Clarke

Photo Marcel Robillard

Le petit Eric Langevin, de Saint-Paul, est
un friand de hockey. D’age pee-wee, il évo-
lue également avec la formation bantam de
sa municipalité, qui a d’ailleurs connu l’éli-
mination dimanche, au tournoi national de

Granby. Mais ce qui rapproche Eric du fa-
meux Bobby Clarke, des Flyers de Philadel-
phie, c’est qu’il souffre de la même mala-
die: le diabète. Bernard Brodeur a rencon-
tré cette jeune étoile qui rêve à la ligue Na-

— lire en page 7

 

 

 

 GRANBY (GL) — Le ministre Marcel Léger sera à.
Granby le jeudi 24 janvier, à compter de 15 heures, afinde
signer avec la ville de Granby, le fameux protocole d’en-
tente sur l’épuration des eaux de la Yamaska.

Cette entente comprend la construction d’une usine d’é-
puration. Toutefois, le maire Paul-O. Trépanier a été très
peu loquace sur le sujet, préférant laisser au ministre Lé-
ger le soin d’en dévoiler les grandes lignes, lors de son
passage dans la municipalité.

Cette signature est attendue depuis fort longtemps, soit
depuis au moins deux ans.     
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par Jacqueline de BRUYCKER

Vraiment pas normal,cet hiver qui a
viré de l'oeil avant mêmed’avoirpris vi-
gueur. Qui aurait cru ça de lui? Qui au-
rait cru que pour s’en venir, il aurait
pris le chemin des écoliers et qu’au lieu

. d’être fidèle au rendez-vous, il se soit
= mis a fracasser tous les records?

Vraiment pas normal qu’à Dorval, il
ne soit tombé du ler au 15 janvier que
deux centimètres de neige. Le service
des recherches du centre des prévisions
du Québec y voit là un fait sans précé-
dent dans les annales météorologiques de

* Montréal, qui remontent pourtant jus-
qu’en 1871,

Selon ce service de recherches, l’an-
cienne marque datait de 100 ans alors
qu'en 1880, Montréal n’avait, dans la pé-
riode du ler au 15 janvier, reçu que 3.3
em.
Mais Janvier n’est pas le seul à s’être
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si mal comporté envers les amateurs de
plaisirs d'hiver. puisque. cet hiver, il n’é-
tait tombé à Dorval. en date du 15 jan-
vier. que 23.7 cm de neige, l’ancien re-
cord était de 48.3 cm et il avait été établi
en 1957-1958. Les précipitations de neige
enregistrées dans la région métropolitai-
ne ne représentent que 22% des 108.5 cm
de neige reçue normalement à pareille
époque.
A Sherbrooke, le service des recher-

ches d'Environnement Canada établit la
quantité de neige tombée à 47.3 cm alors
que la normale est de 123.9 cm. Dans,les
Cantons de l'Est, le record est de 46.2
cm et il date de l’hiver 1939-1940.

Si ma voisine continue à soutenir mor-
dicus que tout ça, c’est la faute à la bom-
be atomique et aux fusées qu’on envoie
se ballader dans l’espace, les météorolo-
gistes pensent, quant à eux, que ces ano-
malies climatiques sont dues à l’absence
d'air très froid sur l'est du Canada ainsi

v
e

qu'à l'orientation des vents en altitude,
qui disent-ils, ne favorisent pas la forma-
tion et le passage sur le sud du Québec
de ces grosses tempêtes de neige qui ca-
ractérisent nos hivers québécois.
Pour ne pas être en reste, les tempéra-

tures suivent le mouvement et grimpent
allègrement de 1.5 a 2.5 degrés celcius
de plus que la normale.

Privés de leur seconde patrie qui est
l'hiver pétri de blanc, les'Québécois de-
viennent à quelques exceptions près, bou-
gonneux, il y en a qui sont privés de loi-
sirs, d’autres de leur gagne-pain, mais ce
n'est pas tout, car, dit-on, l’absence de
neige contribue à rendre les enfants plus
agressifs que jamais. Ca, plus d’une
mère de famille s’en doutait déjà.

Que faire? Prendre son mal en patien-
ce. elle finira bien par arriver, cette nei-
ge quand elle aura fini de déconcerter
les météorologistes.
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Photo Serges Ruel

 

Il faut que ce soit un hiver bien spécial pour qu’en janvier le golf Granby-St-Paul laisse encore ses voitu-
rettes parcourir le terrain sans ‘‘pneus à neige’.   
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Un accident provoque
un accouchement...
COWANSVILLE(GT) — Une résidente de West Brome, qui devait accou-

cher dans unedizaine de jours, risque fort de donner naissance à son enfant

prématurément, suite à un accident de la circulation survenu vers 9 heures,

lundi, à Cowansville.

rue Sud. a fait deux autres blessés, soit les
conducteurs des véhicules impliqués: M.
Lamontagne et M. Jean-Guy Bellavance,
de Cowansville. Tous deux ont également

Mme Réjean Lamontagne. qui accompa-

gnait son mari dans une Ford 1980 au mo-

ment de l'accident. s’en est tirée avec des

fractures aux côtes et des contusions, sans

2

ANTONIN BACHAND
“ & FILS LTÉE

ASSURANCE GÉNÉRALE - GENERAL INSURANCE
C.P. 512, 569, BOUL. BOIVIN 

Granby, Que., J2G 2L9
JEAN-MARIE BACHAND,C. D’A. ASS.
JEAN-PIERRE ZAHRA, C. D'A. ASS. 378-7945

 

WATERLOO(FB) — La Com-
mission scolaire de Waterloo
n'appuiera les démarches entre-
prises en vue de faire modifier
l'âge légal d’admission à l’école
et ce tant au niveau de la premie-
re année que de la maternelle.

 
principe s'appliquant à la mater-
nelle où l’âge d’admission est
cinq ans.

Motifs

Le directeur général de la Com-

Il a aussi signalé que les étu-
diants ne peuvent avoir acces au
marché du travail avant l’âge de
16 ans et qu'il ne serait pas bon
qu'ils complètent leurs études se-
condaires avant de pouvoir oeu-
vrer sur le marché du travail.

Waterloo refuse d’abaisser
l’âge d’admission à l’école

avec tout ce que cela implique de
conséquences.

M. Hébert a cependant précisé
que la résolution de la Commis-
sion scolaire St-Croix prévoyait la
mise en place graduelle. sur une
période de trois ans. de cette me-
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oublier un accouchement prématuré. À été conduits à l'hôpital BMP. souffrant Une résolution en ce sens a été mission scolaire de Waterloo, M. Il a aussi mentionné que l’appli- sure de facon à éviter cet afflux a
l'hôpital Brome-Missisquoi-Perkins, où surtout de blessures à la tête. adoptée lors de la dernière as- Arthur Hébert. a expliqué que la cation de cette mesure aurait important d'élèves suivi d'une di- i
elle a été conduite. il était en effet ques- Selon les premières constatations, un semblée du conseil des commis- position de l'organisme était ba- pour effet d'augmenter d'environ minution tout aussi sensible. te
tion qu'elle accouche dès hier ou aujour- des véhicules impliqués aurait brûlé un saires pour faire suite à une de- sée sur plusieurs motifs. 25% le nombre d'élèves et ce. Mentionnons enfin que la réso- ge
d'hui. feu rouge. Le sergent Jules Waltz, de la mande formulée par la Commis- Ainsi. selon M. Hébert, il ne se- pour une seule année et qu'il fau- lution adoptée par la Commission fi

L'accident. survenu à l'intersection du Sûreté municipale de Cowansville, a effec- sion scolaire Ste-Croix. rait pas dans le bien des élèves drait en conséquence prévoir l'a- scolaire de Waterloo rappelle aus- ‘il
boulevard Jean-Jacques Bertrand et de la tué les constatations d'usage. Celle-ci avait en effet adopté en qu'ils fassent leur arrivée trop tôt chat d'équipement. l'engagement si que l'orientation du ministre de fol

novembre 1979 une résolution de- au niveau secondaire, compte- de professeurs et l’utilisation des l'Education. exprimée dans le do- ¢
mandant que l’âge légal d’admis- tenu du fait qu’ils sont appelés à locaux additionnels. cument ‘L'école québecoise'’ à la f
sion, qui est actuellement de six effectuer leur choix de cours, en Cependant. au cours de l'année suite de la consultion sur lelivre ¢
ans révolus au ler octobre soit re- vue d'une éventuelle carrière. de suivante. une baisse toute aussi vert. va dans le sens de maintenir
porté au ler janvier: le même manière assez rapide. importante serait enregistrée la réglementation actuelle. ,;
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COWANSVILLE (JdB) —
Deux représentants de la
compagnie Daigle Aqua
Inc. de Cowansville, MM.
Raymond Meilleur et Jean-
Pierre Desjardins, partici-
pent, actuellement, a une
mission commerciale qué-
bécoise a Cuba.

Cette mission, qui est
présidée par le ministre de
l'Industrie, du Commerce
et du Tourisme, M. Yves L.
Duhaime, a été organisée
en collaboration avec la
Chambre de Commerce et
le consulat de Cuba à Mon-
tréal. Ellé s’inscrit dans un
ensemble de visites et d’é-

changes qui permettent au
Québec d’offrir à ses hôtes
l’accès à l’expérience ac-
quise dans différents do-
maines. Dans le cas de la
compagnie Daigle Aqua,
c’est de la fabrication d’ac-
cessoires d’aqueduc qu’il
s’agit.

D’après M. Guertin Lab-
bé, directeur des ventes
chez Daigle Aqua Inc., I’ob-
jectif premier visé par la
compagnie en participant a
cette mission commerciale
est d’accroitre ses exporta-
tions, d’établir des rela-
tions économiques avec ce
pays et de mettre sur pied

un marché pour ses pro-
duits manufacturés.

Selon lui, il existerait des
possibilités pour une gam-
me assez étendue de pro-
duits: vannes pour les ré-
seaux de distribution d’a-
queduc, bornes à incendie,
manchons pour réparer les
tuyaux, vannes pour enle-
ver l’air des conduites…

Déjà, la compagnie co-
wansvilloise a établi des
liens commerciaux avec
Trinidad-Tobago ainsi qu’a-
vec différents pays de I'A-
mérique latine. La mission
commerciale à Cuba per-

mettrait un autre pas en
avant.

Les exportations québé-
coises vers Cuba ont atteint
ane moyenne annuelle de
$50 millions au cours des
cinq dernières années.

Cuba vend essentiellement
au Québec du sucre, des
crustacées et du tabac. Les
importations québécoises
inventoriées au port de dé-
barquement totalisaient $40
millions en 1978.

Attention au fumier liquide
QUEBEC — Le ministère de l'Environnement attire l'atten-

tion des éleveurs québécois sur l'infraction que commettent cer-
tains d'entre eux qui profitent de la clémence de la température
hivernale pour épandre du fumier liquide sur le sol gelé. Cette
pratique. relevée surtout dans les régions des Bois-Francs et des
Cantons de l'Est. contrevient à l’article 20 de la loi sur la qualité
de l'environnement. Fin effet. les conditions climatiques actuelles,
soit l'absence de neige et la terre recouverte de glace ne permet-

tent pas l'absorption du fumier qui s'écoule alors dans les fosses
et les cours d'eau et pollue l'environnement.
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Une rencontre oecuménique pourl’unité ||
A Roam Lo ED

i i
peurs Rg: , Une vingtaine de pas-
nulleautre oi teurs de toutes les égli-
pareille J + ses de la région cowans-

villoise se sont rencon-
trés, en fin de semaine,
au presbytère de Sainte-
Rose de Lima à Cowans- ‘
ville, en présence no- ( |
tamment de l’évêque de '
St-Hyacinthe, Mgr Louis
Langevin. Le but de cet-
te rencontre oecuméni-
que: réfléchir sur les
questions que se posent
les chrétiens face à leurs
frères d’autres églises et !
mettre sur pied des pro-
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Ultra Douce 

25 Cigarettes King Size       

 

- EE jets spécifiques pour la
’ ; : : — : . région cowansvilloise.

Avis: Santé et Bien-être social Canada considère que le danger pour la santé croît avec l'usage-éviter d'inhaler.

     

 

  
Moyenne par cigarette: “goudron” 1 mg. nicotine 0.1 mg. 72

) Un nuvite
LA CAISSE POPULAIRE |
ST-EUGENE DE GRANBY peu frileux

“L'ANGE GARDIEN(GT) — Les policiers recherchent
toujours un maniaque sexuel, à la suite d’un incident sur-
venu au cours de l'après-midi de dimanche, alors qu’une
jeune fille de 25 ans environ a été poursuivie et assaillie
par un hommenu, alors qu’elle prenait une marche dans le
rang Casimir (Grande ligne), à l’Ange Gardien.

Toute l'affaire a débuté vers 14 heures, quand la jeune
fille a été apostrophée par un automobiliste qui ne portait
qu'une chemise comme tout vêtement. Ne voulant rien sa-
voir des ‘‘cochonneries’’ de son interlocuteur pour le
moins original. elle a poursuivi sa route, non sans être sui-
vie par l’automobiliste en question. :

Ce dernier a finalement immobilisé sa voiture et en
est descendu complètement nu, résolu à atteindre ses fins.
C'est ainsi qu’il s'attaqua à la jeune fille, réussissant seu-
lement à lui déchirer le manteau de cuir qu’elle portait, ,
tellement elle s’est débattue.

 (

© À tous les jours nous publions les numéros du Bingo servant à remplir les cartes qui vous ont :

été distribuées jeudi, le 1er novembre dans La Voix de l'Est. En remplissant COMPLETEMENT @

ces cartes, vous vous mériterez 5100. en argent imprimé avec le sigle des GALERIES CO-

WANSVILLE et échangeable contre des marchandises à n'importe quel magasin aux Galeries. @

‘1 00. à CHAQUE gagnant”
(*Argent imprimé des Galeries)

Règles du concours
Le Bingo débute le 5 novembre 1979 et se terminele 2 février 1980.

Pour participer. il faut être âgé de 18 ans et plus.

Une valeur approximative de $3000 sera distribuée durant la promotion.

Les droits de ce concours ont été payés à la Régie des Loteries et courses du Québec.

Un litige quant à la conduite du concours ou l'attribution des prix doit être porté à l'atten-

tion de la Régie des Loteries et courses du Québec.

Les employés des Galeries de Cowansville ne peuvent participer à ce concours.

Le numéro de dossier de la Réaie pour ce concours est: 20-562-79

NOTE: un tour de bingo dure UNE semaine (lundi au samedi) et
»* la même carte sert encore à chaque semaine.

   

    
  
  

Semaine
du 21 au 26
ELLE .
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Témoin recherché
® Les membres dirigeants de la Caisse Populaire St-Eugène de

Granby comptent sur votre participation à la 30ème ASSEMBLEE
GENERALE ANNUELLE.

SEREZ-VOUS
PRÉSENTS?

  
 

rrp

NUMÉROS CHOISIS AUHASARD POUR AUJOURD'HUI
:B-4. B-5  B-13 i-24 1-25
'N-33 N-34 G-49 0-68

’ (Pigés par Michel Chouinard de Granby)

YeoRECLAMER votre prix, adressez-vousgdirectement au Bureau Te|
pies GALERIES BOWANSVILLE uePER LUS

PVHLL NIE

L'hommea finalement abandonné la partie quand une
autre voiture. de couleur brune et beige, s’est adonnée à
passer sur cette route vers 14 heures 40. Les agents de la
Sûreté du Québec, poste de Marieville, seraient vivement
intéressés à ce que ce dernier automobiliste, qui était ac-
compagné dé plusieurs passagers, communique avec eux.)
a 460-4429.

MERCREDI
23 JANVIER
8 h 00 P.M.
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Selon les policiers, en effet, il est probable que les oc-|

cupants de ce véhicule, qui auraient vraisemblablement eu!
connaissance de cu qui se passait, pourraient fournir cer-i ENS nt, entre 9h. et       

  

  

 

 
 

     

E tains renseignements permettant de retrouver la trace du J >COLE ie : VOICI QUELQUES GAGNANTS :e
e

SeAE : DES DERNIÈRES SEMAINES :e0 : sf9 y rue LAVAL ’ ) : ° !Coup d'oeil — : :
: :
e

®

15 PRIA Fermeture des écoles : ° À

DE PRÉSENCE : :°COWANSVILLE — La Commission scolaire Da- : :
vignon annonce la fermeture des écoles (polyva- ° : k

GOÛTER lente Massey-Vanier, écoles primaires de Cowans- : .
Il a un sie ville: Saint-Léon, Sainte-Thérèse, Curé A. Petit, ° e
y ge J.B.H. Larocque: écoles Saint-Vincent Ferrier et : .

, pour vous La Caisse Populaire Saint-François-Xavier de Shefford de Bromont, ° J 5 être :

à l'assemblée annuelle école Saint-François d’Assise de Frelighsburg, . Daniel Scott Thérèse Dépault France Robert .
St-Eugène de Granby école Saint-Joseph de Dunham, école Frèe André . Granby Cowansville Waterloo °
55, rue laval, Granby de Sutton, école Saint-Edouard de Knowlton) sur . . °

A l'assemblée générale annuelle, vous ies ondes deCHEFet de CBR690 entre§ heures 3 4° Mile Huguette Petit de Waterloo :
recevez un rt d e eures le matin, lors de tempêtes de neige. . . °
l'année écoulés.vouspardipezaus SUCCURSALE Les parentspeuvent également appeler au bureau ° 5° Mile Sylvie Germain de Granby °
délibérations et vous élisez vos re- 419, rue DENISON de la commission scolaire (263-5555) dès 8 heures . 000644 - ®
présentants aux différents conseils de e matin, la réceptionniste sera en mesure de les - i
votre Caisse Populaire. GRANBY J renseigner à ce sujet. - FÉLICITATIONS AUX GAGNANTS!
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Initiative
réussie
pour le

Jardin de
PIPO

par Jacques Bertrand

GRANBY — Le Jardin
de Pipo vient de profiter
de l'incroyable l’hiver
sans neige qui nous con-
naissons. Sachant que le.
temps doux va jusqu’à
permettre le golf, un
Granbyen a une idée
simple: organiser un
tournoi dont les profits
seraient versés a cet or-
ganisme voué à l’enfan-
ce exceptionnelle.

L'idée de Valmont Va-
chon n'a mis que trois
jours à devenir réalité,
et elle a rapporté $211,
auxquels. s’ajoutèrent
S200 offerts par le club
Aramis. ‘‘C’est venu
commeça. j'ai tout sim-
plement pensé au Jardin
de Pipo'’. de dire M. Va-
chon concernant le choix
de l'organisme. Près
d'une centaine de per-
sonnes ont pratiqué leurs
longs coups. celui qui
plaçait la balle la plus
près de la coupe gagnait
S50. Jacques Giroux, le
vainqueur, a remis son
prix au Jardin de Pipo.

‘‘On- ne s'attendait pas
du tout à ca”. a d’abord
dit la responsable du
Jardin. Réjane Delisle.
‘C’est vraiment extraor-
dinaire de la part des or-
ganisateurs’’. ajoute-t-el-
le. rappelant que le Jar-
din de Pipo a connu par
le passé des années diffi-
ciles au point de vue fi-
nancier.
Mme Delisie précise

que son organisme fonc-
tionne avec un budget
relativement peu élevé
de S6.000. Les $411 s’a-
jouteront au programme
des activités qui se dé-
rouleront au cours des
mois à venir. Elles com-
prennent. entre autres,
une fin de semaine dans
un camp devacances, et

ball. “Plus on a d’ar-
gent. plus ont peut offrir
a ces enfants”. de dire

des parties de racquet- |

Gra |
Le Granby industriel en 1979: 601 nouveaux emplois

34 projets

par Gérard TREMBLAY

GRANBY — Au cours de
1979. les implantations de
nouvelles industries ou les

" agrandissements d’usines
existantes a Granby ont re-
présenté la concrétisation
de 34 projets.

Selon le rapport de la
Commission industrielle de
Granby. présenté en fin
d'après-midi. lundi, au
cours d'une conférence de
presse tenue au Castel de
l'Estrie. des investisse-
ments de S16.381,500 ont été
rendus nécessaires à ce

chapitre. Il s’agit d’une
performance remarquable,
surtout si l’on compare ces
chiffres aux S9,190,000 que
le secteur industriel avait
généré comme investisse-
ments l’année précédente.

Toujours selon le même
rapport. 601 nouveaux em-
plois ont ainsi ‘été créés au
cours des derniers douze
mois. Par ailleurs, compa-
rativement à 1978 toujours,
l’ensemble des industries
granbyennés ont augmenté
le nombre de leurs em-
ployés de 922 pendant que

Le meurtre du bijoutier

L’enquête du
coroneraura
lieu seulement
le 29 janvier
GRANBY (GV) — L’enquête que doit présider le coro-

ner Jacques Guertin sur les circonstances ayant entouré le
décès de M. Réjean Bruneau aura vraisemblablementlieu
le mardi 29 janvier plutôt que vendredi, tel qu’on l’avait
d’abord prévu.

Il n’en demeure pas moins que Michel Guillette et
Leslie Paradis, les deux suspects dans cette affaire, qui
sont actuellement détenus à la prison commune de Co-
wansville, devront se représenter vendredi devant Me
Guertin- qui procédera alors au renouvellement du mandat
d’incarcération qu’il avait émis dans la soirée de samedi,
soit quelques heures après leur arrestation.

Il s’agit là en fait d’une simple question de procédure,.
un coroner n’ayant le pouvoir d’ordonner la détention d’un
témoin important que durant une période n’excédant pas
huit jours. Il doit toutefois renouveler un tel mandat avant
l’expiration des huit jours, sinon il perd sa juridiction sur
le témoin.

Ce délai de quelques jours permettrait semble-t-il au
ministère public de disposer des rapports d’expertises dont
font présentement l’objet les pièces à conviction recueil-
lies par la police dans le cadre de l’enquête qui a suivi cet-
te affaire d’assassinat.

- Bernard BEAUDRY

 

GRANBY (JB) — La Sû-
reté municipale va interve-
nir. ce matin. à huit heu-
res. pour permettre aux ca-
dres de Bell Canada de
franchir la ligne de pique-
tage que dresseront les té-
léphonistes.

En effet. Pauline Goyet-
te. porte-parole syndicale
des 39 employées en grève.
‘affirmait hier soir que son
groupe recommencerait au-
jourd'hui tout ce qu’ellesfi-
rent hier.

A 8 heures. elles blo-
quaieñt l'entrée du stan-
dard téléphonique à quatre
cadres. La Sûreté munici-
pale est finalement interve-
nue. mais les grévistes
avaient atteint leur but: re-
tarder le début du travail
pour ennuver la compagnie.

La même chose s'est pro-
duite après le diner. mais
avec un retard moindre.

‘Tout s'est passé bien cor-
dialement’’. de commenter
Mlle Goyette. satisfaite du
déroulement des événe-
ments de cette deuxième
journée de grève. Le pique-
tage a pris fin vers 16 heu-

 

 concrétisés
374 autres emplois étaient
perdus. pour un gain net de
548.

Queréserve 1980?

Que nous réserve 1980,
dans le secteur industriel?
Selon M. Bernard Beaudry,
commissaire industriel ad-
joint. il est encore beau-
coup trop tôt pour le dire.

Et mêmes’il demeure opti-
miste, il ne cache pas que
de nombreux facteurs ren-
dent toute prévision encore
plus difficile. ‘C’est une

recteur commercial. tenait
un peu les mêmes propos.

‘En somme. ça ne s’est
pas trop mal passé.”’ Selon
elle. six cadres achemi-
naient les appels en avant-
midi. mais, en tout. environ
une dizaine en après-midi.
soit à peu près le nombre
‘de téléphonistes habituelle-
ment au travail durant les
heures d'affaires.

Mme Laborde. qui a dit
ne pas être au courant de
tous les détails. a laissé en-
tendre que certains em-
ployés d'encadrement af-
fectés au standard pour-
raient travailler plus de
huit heures par jour.

Lorsqu'interrogée sur la
fatigue que pourraient re-
ssentir ces employés lors
d'une. grève prolongée.
Mme Laborde a répondu:

année d’élection fédérale,
explique-t-il. il y aura le ré-
férendum. et aussi, à 90%,
une élection provinciale.”

Et comme s’il fallait
d'autres motifs d'incertitu-
de. M. Beaudry parle des
taux d'intérêt et de la déva-
luation des différentes
monnaies avec la flambée
du prix de l'or. car il ne
faut pas oublier que Gran-
by attire de nombreuses en-
treprises européennes. Et
enfin, la situation interna-
tionale en laisse plus d’un
songeur

C'est possible que ça arri-
ve: nous allons essayer de
ne pas dépasser leurs capa-
cités physiques tout en as-
surant le meilleur service
possible. -

Coup d’oeil

200 abonnés sans courant

GRANBY — La longue panne qui a touché envi-
ron200-abonnés d'Hydro-Québec. hier. après-midi.
était préméditée. Il s’agissait en fait. pour les
techniciens de la société d’Etat. de remplacer des
fils entre le boulevard Bouchard et le Pavillon du
détour. par d'autres. plus puissants. Un porte-par-
ble d'Hvdro-Québec a précisé que cette interrup-
tion de courant. déclenchée vers 13 heures 30. de-
vait prendre fin en début de soirée. Il a ajouté que
cette modification des fils conducteurs était pré-
vue depuis plusieurs mois. Il a été impossible de
savoir si la société d'Etat avait eu l'obligeance
d'informer ses abonnésde ce contretemps.

Artisanor: encore
des places disponibles

GRANBY — Le club Artisanor a encore quel-
ques places disponibles dans les cours qu'il vient
d'organiser pour la session qui débute mardi. Ain-
si. les personnes de 50 ans et plus intéressées à
suivre des cours de broderie liquide. cuir ciselé.
haute lisse. rénovation de la garde-robe et tapisse-
rie Bargello peuvent se présenter à l'école Notre-
Dame le mardi 22 janvier pour s'inscrire. Les
cours débutent à 13 heures 30.   

 

  
A ce propos. Mme Labor-  tervention de la téléphonis-

de a défini l'importance ac- tes.
cordée à trois domaines:
‘Premièrement. ce sont
les appels automatiques re-
quérant quand même l'in-
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Ensuite viennent les
appels fait au ZERO. puis
le 411 (assistance-annuai-
re). si on peut. mais ca dé-
pend des périodes.”

  
   

     

    
 

  

L'HOMMEMme Delisle. Le Jardin
de Pipo s'adresse à envi-
ron une cinquantaine de
jeunes de Granby.   Service funèbre

res 15.

Signalons par ailleurs que c’est aujourd’hui, à 14 heu-
res, que sera célébré le service funèbre de M. Réjean Bru-
neau. La cérémonie aura lieu à l’église Notre-Dame.

‘’Du côté de Bell Canada.
Mme Thérèse Laborde. di-

  
Par Robert FONTAINE

GRANBY — Une centaine de pa-
rents dont les enfants fréquentent
une des trois institutions privées de
Granby ont été sensibilisés à l’im-
portance de se défendre constam-
ment pour que le gouvernement ne
leur retire pas le privilège de choi-
sir le secteur. public ou privé, au
sein duquel ils désirent faire édu-
quer leurs enfants.

Tel était l’un des points saillants
du message livré par Mme Huguet-
te Martin qui. en compagnie de M.
Gilbert Healey et de son épouse, re-
présentaient l’Association des Pa-
rents Catholiques du Québec. L’ini-
tiative de cette rencontre revient à
l'Association des parents du Mont
Sacré-Coeur, sous la présidence de
M. Louis McCaffrey, qui a juste-
ment l'intention de se joindre à
l'APCQ au cours des prochaines se-
maines.

“L'Association des parents catho-
liques du Québec compte mainte-
nant 60.000 membres, mentionnait
Mme Martin, la plupart faisant par-
tie d'associations locales de parois-
ses. d'associations de parents d’éco-
les privées ou d'institutions publi-
ques. Près des 2% de nos membres
sont des parents dont les enfants
fréquentent l’école privée. En plus
d'offrir différents services aux pa-
rents catholiques, comme par
exemple la publication du journal
Famille-Québec, l’APCQ constitue
une tribune par laquelle ils peuvent
se faire entendre au gouvernement
ou auprès d’autres sphères décision-
nelles touchant à l’éducation’’.

‘Depuis sa formation il y a qua-
torze ans, l’APCQ s’est impliquée
dans de nombreux dossiers, pour-
suivait la publiciste de l’organisme.
C'est ainsi que nous avons présenté
un mémoire au gouvernement lors
de la parution deson livre vert sur 

l'éducation. Nous avons travaillé de
concert avec les commissions sco-
laires pour que Québec ne leur reti-
re pas complètement leur champ de
taxation sur l'impôt foncier. Nous
luttons également contre la possibi-
lité que l’on rende obligatoire à la
grandeur du Québec les cours d’é-
ducation sexuelle à l’école; nous
voudrions que ce soit les parents
qui recoivent des cours pour ensuite
instruire leurs enfants convenable-
ment là où cet enseignement de-
vrait être donné. c’est-à-dire dans
la famille. Il v a aussi la question
du conseil d'orientation que le gou-
vernement voudrait voir instauré
dans les écoles: ce conseil serait
formé d'étudiants. de membres. du
personnel de l’école. et d’un nombre
limité de parents: il prendrait la
place des comités d’écoles existants
et tente selon nous, d'affaiblir enco-
re davantage la voix des parents à
l'intérieur des écoles’.

À la rescousse de
l’enseignementprivé

Si ce regroupement de parents se
fait présent au sein de débats aussi
divers que ceux explicités par Mme
Martin, on s'aperçoit toutefois dans
la liste des réalisations présentées
par l’APCQ que la défense de l’en-
seignement privé a pris une place
au moins aussi importante de leurs
actions que le mieux-être de l‘édu-
cation et de la famille en général.
“Nous ne défendons ni l'enseigne-
ment public ni l’enseignement privé
puisque nous défendons les intérêts
des parents des deux secteurs, mais
nous avons beaucoup travaillé pour
le maintien d’un système d’ensei-
gnement privé fort tout simplement
parce que c’est à ce niveau que
nous avons connu les problèmes les
plus percutants, ’nous confiait Mme
Martin en entrevue.

Les Parents catholiques et l’enseignementprivé

“Il faut se serrer les
coudes pour que Québec
respecte notre choix”

Devant un auditoire naturelle-
ment sensibilisé aux’ difficultés du
secteur privé face à une tendance
gouvernementale qui, pour le mo-
ment du moins, tente de réduire la
poussée que semble connaître l’éco-
le privé au détriment de l’école pu-
blique. Mme Martin a lancé un vi-
brant appel à la solidarité des pa-
rents. ‘‘qui a permis jusqu’à pré-
sent d'éviter le pire’. déclarait-
elle. ‘Nous avons obtenu 58.000 si-
gnatures a la fin de ’77 afin que le
gouvernement n'amende pas la loi
56 qui assure le secteur privé de
subventions de l’état. Votre rôle est
donc de maintenir ‘‘’l’épée du vo-
teur’ au-dessus de la tête de votre
député pour qu’il n’y ait pas d’a-
mendements à la loi 56. Les parents
rejettent de plus en plus les écoles
géantes et il faut que nous nous ser-
rions les coudes pour montrer la dé-
termination des parents du secteur
privé afin que le gouvernement re-
specte le choix des parents désirant
assurer la meilleure éducation pos-
sible à leurs enfants.

‘Les détracteurs du’ système pri-
vé crient bien haut que c’est au pri-
vé que l’enseignement est le plus
adéquat: alors, nous allons les lais-
ser continuer à s’en prendre à nous.
Et ceux qui prétendent que c’est un
luxe que d’assurer la survie d‘un
secteur d'enseignement privé au
Québec devraient réaliser qu’il en
coûterait plus en taxes si tous les
enfants des écoles privées passaient
soudainement au secteur public. On
sait aussi que nos institutions pri-
vées ne reçoivent pas toujours des
subventions gouvernementales adé-
quates pour leur survie et leur dé-
veloppement. ce qui prouve à nou-
veau la nécessité pour les parents
de s’unir au sein d’une association
qui les représentera comme on le
fait face au gouvernement”.   
\
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— Propos etcommentaires—
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Un crime qui oblige à
redoubler de prudence
La nouvelle du meurtre du bijoutier

Réjean Bruneau, homme d'affaires es-
timé des tous les Granbyens qui le
connaissaient, n'a pas tardé à faire le
tour de la ville. Surtout qu’à quinze mi-
nutes de la fermeture des établisse-
ments commerciaux, vendredi soir, al-
ors que les rues du centre ville étaient
encombrées, la folle course des voitu-
res de police était de nature à intri-
guer.

Surpris, tout le monde l'a été à en
rester bouche bée, pendant un bon
moment du moins, car on avait peine
à croire que le geste de ses assassins
avait été mortel, on n'en connaissait
pas les auteurs, on ne savait pas ce

qui avait bien pu se passer. Mais ce
crime devait graduellement en cho-
quer, dont nombre de sportifs qui le
côtoyaient fréquemment, celui-ci étant
un important vendeur et graveur de
trophées.
La police détient deux Montréalais

qui seront vraisemblablement les prin-
cipaux témoins à l'enquête du coro-.
ner. Pour bien des gens qui souhaitent
que les auteurs de ce meurtre soient
rapidement et sévèrement punis, c’est
la perspective d’un dénouement. Pour
eux, ce qui importe, c'est de trouver
les coupables et de les envoyer à
l'ombre. Toutfinit là.
La réalité nous oblige cependant à

passer par-dessus ces réactions forte-
ment émotives, bien que normales en
pareil cas, pour cerner les causes de
gestes aussi cruels, prévenir d'autres
drames. D'ailleurs, le Québec est le
théâtre de tellement de vois avec vio-
lence que le ministre de la Justice a
décidé de se pencher sur le sujet, de
constituer un comité de travail.
On sait depuis longtemps que ce

que les auteurs de ces crimes recher-
chent, c’est l’argent. Certains sont trop
lâches pour s’en gagner, d'autres ne
savent pas se contenter de celui qu'ils
gagnent. Les plus malheureux sont
ceux qui, privés de travail Ou sans em-
ploi à la sortie de l’école, ne trouvent
pas le nécessaire pour vivre, finissent
par s'endetter, se laissent aller à de
petits vols d'abord, de plus importants
ensuite, sont victimes du chantage,
etc...

En général, jusqu’à maintenant, c’est
aux institutions financières et aux éta-
blissements commerciaux d'importan-
ce que les grands criminels s’atta-
quaient, question de faire beaucoup
d'argent d’un coup. Mais avec la folle
ascension du prix des métaux pré-
cieux, l’or surtout, il faut s'attendre à
ce qu'ils visitent bien des maisons,
des bijouteries et autres endroits sus-
ceptible d’en cacher. ,

Après tout, quelle que soit la maison
que l’on visite, il est toujours possible
d'y trouver quelque chose de valeur,
qu'il s'agisse de bagues ou d'autres
bijoux si fréquemment offerts en ca-
deaux, d’une collection de vieille piè-
ces de monnaie, d'une coutellerie en
argent achetée ou reçue de grands-
parents, etc... Et il se trouve toujours
des commerçants assez peu scrupu-

leux pour pousser des jeunes au cri-
me, acheter des objets volés.
A cet égard, on peut rappeler l’expé-

rience assez traumatisante vécue à

Granby, Drummondville, Sherbrooke
et ailleurs, il y a une quinzaine d'an-
nées, alors qu'un groupe dirigé par un
certain Vic Lévesque visitait les rési-
dences pour voler tous les bijoux
qu'ils trouvaient en poussant le sadis-
me jusqu’à violer leurs victimes.

Pourtant, à cette époque, l'or était
loin de valoir ce qu'il vaut aujourd'hui.
C’est dire que la recrudescence des
vols enregistrée depuis quelques an-
nées dans les petits établissements
commerciaux et les maisons privées
risque de s’accentuer encore. Les cri-
minels seront dorénavant a la recher-
che de tout ce qui est en or ou en ar-
gent, leurs chances dans les banques
étant de plus en plus minces, vu les
mesures de sécurité prises, alors que
les résidences sont bien souvent sans
protection aucune.
Face a cette menace, il appartient

aux citoyens et commerçants de re-
doubler de prudence, de ne pas affi-
cher inutilement de valeurs convoi-
tées, de signaler à la police toute allée
et venue paraissant louches, de pren-
dre toutes les dispositions nécessaires
pour assurer leur sécurité et la protec-
tion de leurs biens.

Il peut sembler exagéré de tant in-
sister auprès de la population gran-
byenne à partir de l’événement de
vendredi dernier. Mais n'oublions pas
qu'il s’agit d’un crime grave et qu'il
s'en commet d'aussi sales, mêmes'ils
ne font pas toujours de morts, dans
d'autres villes, aux Etats-Unis plus
particulièrement, rien que pour s'’ap-
proprier de l’or.
Or Granby n'est pas à l’abri des ges-

tes de ces gens qui perdent la tête
parce que le prix de l'or monte en flè-
che. Nous ne disons pas que le crime
commis à Granby a à voir avec cette
valeur, mais qu'il fournit l’occasion de
signaler que cela pourrait arriver. Aux
Granbyens de se protéger, en atten-
dant qu’on puisse mieux cerner toutes
les causes de la criminalité et prendre
les moyens nécessaire pour contrer
cette véritable plaie.

Valère Audy
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CEST TRÈS POSSIBLE, QU’ELLE
SOIT AUGMENTEE.. SI, IL LE
PENSE SEULEMENT... ... Mais
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Sel et poivre

Les référendums

 
 

Honuy a pas d'épidémie de rougeo-
le à Granby. c'est peut-être parce
que les enfants y pratiquent de nom-
breux sports en plein air. comme
le patin sur le lac Boivin et la nata-
von à la piscine Miner!

(0 -

Huy a souvent de grands talents qi
demeurent ignorés.. comme par
cremple celui qui a écrit le graffiti
suivant sur le mur d'une toilette
dans un restaurant de Toronto:
“Heward Graffiti. ministre de la 

—0—

Seulement 40 pour cent des ensei-
anants syndiqués (427 sur 1033) de la
région de Granby se sont déplacés
pour voter en faveur de la grève
(dans une proportion de 78 pour
cent. et si la grève éclate dans
quelques semaines. on dira que de
nombreux enseignants sont contre la
grève. mais où étaient-ils donc
lorsque c'était le temps de le faire
savoir publiquement???   

 

 

Science et de la Technologie’... Alain Guilbert
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L'histoire prouve que tout référendum
contient un élément d'incertitude

NDLR; La Voir de l’Est présente aujourd'hui les
deux derniers d’une série de sept documentaires
présentés par Frank Mackey, de la Presse cana-

Le Jura

On était en 1848 et les temps étaient
révolus pour plusieurs gouvernements
européens alors que l'esprit révolution-
naire balayait le continent.
Marchant au pas d’un autre horloger,

la Suisse trouva la stabilité grâce à une
nouvelle constitution qui consacrait le
principe d'un changement constitution-
nel exigeant l'approbation des électeurs
par référendum national.

Il y a loin des innovations suisses de
1848 au référendum du Québec sur la
souveraineté-association, ce printemps.

Le fait que le Canada-Uni (le Québec
et l'Ontario) accédèrent au gouverne-
ment responsable en 1848, évolution
politique à mi-chemin entre la révolu-
tion et la stabilité, ne permet guère de
parler d'un lien entre le Québec et le
pays qui, méme avant 1848, avait une
longue tradition du gouvernement par
référendum.
Mais un rapport avec la Suisse fut

bien évident 130 ans plus tard, en 1978,
l’année de l'adoption de la Loi du réfé-
rendum.

Les délégués à une réunion du Parti
québécois au centre minier de l'arriére-
pays de Rouyn-Noranda, à l’automne
de 1978 ont chanté avec entrain des
tyroliennes en apprenant les nouvelles
de Suisse.
Un référendum national tenu le 24

septembre 1978 venait d'approuver la
création du nouveau canton du Jura,
constitué de trois districts francophones
amputés du canton de Berne en majori-
té germanophone.

Les partisans du PQ virent dans ce
résultat le feu vert à quelque forme de
souveraineté-association dans laquelle
les aspirations des Jurassiens, expri-
mées lors de référendums précédents,
étaient avalisées par le pays tout entier.

Le référendum, suisse provoqua une
petite polémique dans les “media” du
Québec: des commentateurs moins en-
thousiastes laissèrent entendre que la
leçon à tirer du Jura, c’est que tout le
Canada devrait voter sur l'avenir politi-
que du Québec, de même que toute la
Suisse avait voté au sujet du Jura.

Sur mesure

Le référendum au sujet du Jura n’est
que l'un de plusieurs, tenus en ces der-
nières années, pour mettre au point sur
mesure, les liens politiques d'Etats, de
colonies, de royaumes et de pays qui
veulent des autonomies et des associa-
tions.
Sans que les questions en cause

aient beaucoup de rapport avec le cas
du Québec, le recours fréquent aux ré-
férendums suffit à convaincre le gou-
vernement, ici, qu’il marche au pas
avec le reste du monde.
En octobre, par exemple, les Basques

et les Catalans du nord de I'Espagne
ont voté en faveur de lautonomie de
leurs régions.

Le 1er mars dernier, l’'Ecosse et les
Galles ont voté sur des propositions de
“dévolution” qui leur auraient donné, à
chacune, une assemblée élue et la re-
sponsabilité d'une grande partie du
gouvernement intérieur.
Ce projet fut carrément rejeté aux

Galles. Une faible majorité l'a accepté
en Ecosse mais le pourcentage des suf-
frages positifs n'a pas atteint le mini-
mum convenu, 40 pour cent des élec-
teurs qualifiés, et le dévolution a
échoué.

Le 30 janvier 1979, les Rhodésiens
ont approuvé lors d'un référendum une
nouvelle constitution donnant aux Noirs
plus d'influence dans les affaires de ce
pays africain dominé par les Blancs.

Le Groenland a obtenu le 1er mai
1979 son autonomie à la suite d’un réfé-
rendum tenu le 17 janvier précédent. La
plus grande île du monde reste, du
point de vue administratif, comté da-
nois, mais avec plus de pouvoirs sur
ses affaires intérieures.

Les référendums ont servi à régler
toute sorte de questions délicates mais
surtout de souveraineté politique et
d'autodétermination.

1

Utilisés par la France révolutionnaire
de la fin du 18ème siècle pour légitimer
l'annexion de plusieurs territoires, ces
référendums d'autodétermination sont
Gevenus rapidemekt désuets quand il
est devenu d'usagé courant de faire vo-
ter sous la menace du pistolet.

Cette pratique du référendum fut re-
prise en 1848 et servit plusieurs fois à
l'unification de l'Italie. Toutefois, en 20
ans, de vieux problèmes se sont posés
de nouveau quand des référendums
promis ou tenus furent remplacés par le
recours de chefs politiques aux balles
plutôt qu'aux bulletins de vote.

A ce jour, l'histoire des référendums
a ainsi varié, la pratique différant sou-
vent beaucoup de la prédication.

M. Donald C. Rowat, professeur de
science politique à l’université Carleton,
terminait en 1978 un ouvrage en disant

dienne, sur les expériences référendaires, celles vé-
cues ailleurs. celle que les Québécois connaitront
bientôt. leurs objectifs et leurs conséquences.

Un autre cas souvent mentionné,
c'est la séparation de la Norvège de la
couronne suédoise en 1905. Les deux
royaumes étaient à toutes fins pratiques
séparés, à cela près que le souverain
suédois régnait sur chacun d'eux et que
la Suède dirigeait le service diplomati-
que de l'un et de l’autre.

Malgré l'opposition suédoise. la Nor-
vége proclama son indépendance. De-
vant cette détermination, la Suède lais-
sa entendre qu'elle acceptait l'indépen-
dance norvégienne pourvu que le Nor-
vege se prononcat sur la question lors
d'une élection ou d'un référendum.

Ce dernier eut lieu et les résultats
nen pouvaient être plus concluants:
368.000 pour et 184 contre.

L'un des principaux reproches des fé-
déralistes au PQ, c'est que ses projets
de référendum n'ont fait qu'engendrer
au Québec une incertitude périlleuse.

Mais, comme l'écrivait l'auteur britan-
nique Philip Goodhart dans son livre,
“Referendum”, en 1971. “toute élection

 
L'une des evpériences référendaires les plus connues est celle vécue en Rhodésie.

Sons des veux attentifs d'Ian Smith, elle a doté le pays d'une nouvelle constitution

donnant une roir prépondérante à la majorité noire dans la gouverne des affaires de

cet drat qua était jusque là dirigé par la minorité blanche.

qu’il n’y a aucune disposition, dans la
constitution de n'importe quel système
fédéral. en vue d'un référendum dans
un seul Etat sur la question de la séces-
sion”.

incertitudes

Il s’est tenu cependant de ces scru-
tins, et le plus fréquemmentcité est lé
référendum de l'Etat d'Australie occi-
dentaie en 1933. :

Membre sans enthousiaste de lafé-
dération australienne depuis sa créa-
tion en 1900, l'Australie occidentale
vota en faveur de la sécession mais un
comité conjoint des Communeset de la
Chambre des Lords, à Londres, rejeta
sa pétition comme inacceptable selon la
constitution australienne.

Le mouvement sécessionniste d'Aus-
tralie occidentale tourna court après
cette flambée.

et tout référendum contient un élément
d'incertitude.

“Bien entendu. il est difficile de dire
avec une certitude absolue quelles se-
ront les conséquences sur l'économie
britannique de l'entrée dans ie Marché
commun.
“Mais personne en 1860 ne pouvait

dire aux Italiens quelles seraient les
conséquences économiques de l'unifi-
cation. Personne ne pouvait dire aux
électeurs de Malte quelles seraient les
conséquences précises d'un vote pour
l'intégration (avec la Grande-Bretagne)
en 1956 ou d'un vote pour l'indépen-
dance en 1964. .
“Personne ne pouvait dire aux élec-

teurs de la Jamaique en 1961 quelles
seraient les conséquences exactes d'un
vote contre la Fédération des Antilles”.
Ce sont là faits à sa rappeler quand

on attaque le PQ en lui reprochant de
n'avoir pas rendu la souveraineté-asso-
ciation claire comme de l'eau de roche.

Québeclutte toujours contre Ellice
Voici une histoire au sujet d’un ours,

de quelque îles des Mers du Sud et du
référendum du Québec.

Les Îles, neuf taches de corail dissé-
minées dans le Pacifique, forment un
pays appelé Tuvalu. De 1892 à 1975, el-
les s'appelaient les îles Ellice et fai-
saient partie de la colonie britannique
appelée Iles Gilbert et Ellice.

L’ours était Edward Ellice (1783-
1863), politicien et homme d'affaires
britannique qui donna son nom aux Îles
Ellice en 1819. Ellice dut son sobriquet
a sa participation au commerce cana-
dien des fourrures. En fait, l'ours eut
plus affaire au Canada, particulière-
ment au Québec, qu'aux îles. Ellice était
seigneur de Beauharnois, c'est-à-dire
propriétaire d’un territoire au sud-ouest
de Montréal, à l'époque des seigneu-
ries.
Avec ses associés de la Compagnie

du Nord-Ouest, il combattit les projets
de Lord Selkirk pour l'établissement de
la Rivière Rouge. En même temps qu’il
était membre actif d'un comité de sou-
tien de la révolution grecque contre la
domination turque et que sa société
vendait des armes aux combattants de
la libération en Amérique du Sud, Ellice
jouait aussi un rôle important dans les
pourparlers qui aboutirent, en 1821, à
la fusion de la Compagnie du Nord-
Ouest et de la Compagnie de la Baie
d'Hudson.

L'exploit d'Ellice qui faillit faire sauter
les Québécois jusqu'à Tuvalu, fut sa
promotion du premier projet de loi raté
pour unir le Bas-Canada et le Haut-Ca-
nada, qui dictait pratiquement l'assimi-
lation des Canadiens français. En quel-
que sorte, les événements actuels au
Québec peuvent être considérés com-
me la réponse du Canada français aux
mauvais traitements que voulut lui faire
subir Fours en 1822.

Quatre ans plus tét, Ellice avait été
élu député whip de Coventry au Parle-
ment britannique. Il devait conserver ce
siège durant 45 ans.
Sa puissance provenait de sa riches-

se, de sa connaissance des affaires et
de la finance, de ses relations en Gran-
de-Bretagne et à l'étranger, de ses ta-
lents de diplomate et de gestionnaire.
Mais le projet de loi d'union qu'on lui

attribue ruina sa réputation auprès des
patriotes peu après sa présentation.
Les colons ne furent pas prévenus. li

semble que, fort des assurances des
quelques politiciens qui pouvaient s'in-
téresser aux affaires canadiennes, Elli-
ce ait persuadé le gouvernement d'An-
gleterre que ses idées sur l'union se-
raient accueillies sans opposition. À sa
consternation, il y eut de l'opposition au
Parlement et on apprit à Québec ce qui
se tramait.
Dans le but d'assurer la domination

britannique sur les deux colonies unies,
le projet de loi proposait que les deux
législatures, du Bas-Canada et du Haut-
Canada, fussent remplacées par une
seule. On créerait de nouvelles circons-
criptions électorales dans les régions
peupiées d'anglophones et seuls au-
raient droit de vote les propriétaires
d'au moins 500 livres sterling, condition
que beaucoup de paysans canadiens-
français ne pourraient remplir.

Une des dispositions les plus irritan-
tes, c'est que tous les actes écrits de la
nouvelle législature seraient en anglais.
Au bout de 15 ans, les débats ne se fe-
raient qu'en anglais. Le gouvernement
colonial aurait son mot a dire dans les
nominations cléricales et la perception
de la dime des catholiques.
Des comités de protestation surgirent

a Montréal et a Québec. Papineau, pa-
triote qui devait en 1837 être l’inspira-
teur de la rébellion du Bas-Canada, fut

délégué à Londres avec John Neilson,
pour combattre les intrigues d'Ellice.
Nullement d'humeur à livrer bataille, le
gouvernement britannique renonça au
projet d'union, mais non sans qu'Ellice
eût gagné une place durable sur la liste
des ennemis du Canada français.

Histoires de famille

L'union se réalisa en 1840 sur la re-
commandation d'Ellice et de lord Du-
rham, chargé d'enquêter sur l'insurrec-
tion de 1837 et de recommander les
moyens d'en supprimer les causes.

Ellice et Durham étaient parents par
mariage et liés par la politique. L'ours
était beau-frère d’un ancien premier mi-
nistre, le comte Grey, dont Durham était
gendre. Les deux hommes avaient fait
partie du cabinet Grey au temps où fut
voté le célèbre Reform Bill de 1832.
Edward Ellice fils, de même que sa

femme, furent capturés par les rebelles
à Beauharnois en 1838. Les deux furent
libérés sains et saufs quand la rébellion
se-résorba en dix jours:

Pour des patriotes comme Papineau,
qui ne pouvaient le juger qu’à la lumière
de ces menaces répétées à ‘la nation
canadienne”, Ellice était doublement
honni pour le rôle qu'il avait joué en
1822 et en 1840.

D’autres contemporains d'Ellice, en
Angleterre, en France et ailleurs,
voyaient l'ours de façon plus positive.

Mais revenons à Tuvalu.
Les anciennes îles Ellice ont tenu un

référendum en août 1974 et décidé de
se séparer des îles Gilbert. La sépara-
tion eut lieu et l'indépendance du Tuva-
lu fut officielle à compter du ter octobre
1978.
Le nom d'Ellice est celui d'une rue de

la municipalité de Beauharnois maisil a
disparu de la carte du Sud du Pacifi-
que, où les gens n'ont d'ailleurs aucune
raison de se souvenir de lui.  
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 L’épineuse question du prix du pétrole

Grafftey presse les libéraux

de tout dire à la population
par Jacqueline

de BRUYCKER

COWANSVILLE —
“Je défie, je presse
les libéraux de dire
ouvertement à la
population ce. que
M. Trudeau va faire,

face a la nécessité
d’augmenter le prix
du pétrole”.

Selon le ministre d'Etat
chargé des Sciences et de
la Technologie. M. Trudeau
a le choix. ou dissimuler
cette augmentation aux Ca-
nadiens en prenant une
‘“cenne” à droite. une autre
à gauche. ou mettre fran-
chement les cartes sur la
table comme l'a fait M.
Crosbie en majorant de
S0.18 le gallon la taxe d'ac-
cise sur l'essence.
Sans présumer de la dé-

cision de M. Trudeau. les
Conservateurs croient que
le chef libéral continuera à
jouer à cache-cache avec la
population. d'autant que
dans le passé. ‘l’augmenta-
-tion était là. mais dissimu-
lée’. une manière d'agir
que le candidat conserva-
teur dans Missisquoi con-
damne parce qu'elle n'est
ni franche. ni honnête.
’Ce qu'il faut savoir aus-

si. note M. Heward Graff-
tev. c'est que le prix cana-
dien pour le pétrole. même
avec l'augmentation de la
taxe. est le plus bas de tous
les pays industrialisés: Ita-
lie $3.75 le gallon. France

Un autre aspect de la po-
litique énergétique du gou-
vernement Clark est. selon
les conservateurs. ignoré
par les critiques libéraux,
et la population en général
ne lui a pas. semble-t-il, ac-
cordé toute l'attention vou-
lue: les crédits d'impôts à
l'énergie.

Dans un comté comme
S3 02. l'Allemagne de celui que représente M. He-
l'Ouest 83.17. Grande-Bre- ward Grafftev a la, Cham-
tagne 82.59. Etats-Unis bre des Communes. l'éton-
S1.42. et le Canada $1.25" nement des conservateurs

 

Marcel OSTIGUY

29 maires

soutiennent
_Ostiguy

ST-HYACINTHE — Le député sortant et candidat li-
béral dans St-Hyacinthe, M. Marcel Ostiguy, a déposé son
bulletin de candidature vendredi au bureau de la présiden-
te d'élections, Me Claire Bousquet.

M. Ostiguy est ainsi devenu le troisième candidat à
entrer officiellement dans la lutte, après les représentants
du Parti conservateur, Me Marcel Danis et du Parti com-
muniste, M. Claude Dubois.

À l’occasion de la présentation de ce document, M.
Ostiguy a souligné le fait que les maires de 29 des 33 villes
et municipalités ont apposé leur signature sur son bulletin
de candidature.

M. Ostiguy avait été élu pour la première fois lors de
l’élection partielle du 16 octobre 1978 et succédait alors à :
Me Claude Wagner, député de St-Hyacinthe durant 6 ans.
Ce comté a d’ailleurs été représenté durant 21 années con-
sécutives par les conservateurs.

Le candidat libéral fut réélu lors de l’élection du 22
mai 1979 et avait alors obtenu une majorité de plus de
10,000 voix sur son principal adversaire.

Clark confirme
les sondages
VANCOUVER (PC) — C’est ce qu’a révélé hier

est d'autant plus compré-
hensible que Missisquoi
compte une majorité de ci-
tovens a faible et moven
revenu.

Et. comme le fait remar-
quer M. Grafftev. c'est pré-
cisément en pensant à cette
catégorie de citovens que le
budget Crosbie avait prévu
des crédits d'impôts de S80
par adulte et de $30 par en-
fant pour des familles ga-
gnant S21.380 et moins. Ce

 ##

qui représente S220 par an- dans Missisquoi. aussi M.
née pour une famille de
quatre personnes.

“On est bien loin. accu-
sait-il. de la these simpliste
des libéraux qui veut que
l'argent percu via la taxe
d'accise ira enrichir l'AI-
berta. C'est un trop enfan-
tin.”

Il v a ensuite les mesures
prises à l'intention des
agriculteurs. qui représen-
tent une voix importante
 

 Les sondages d’opinion du
Parti conservateur donnent
approximativement les mê-
mes résultats que les son-
dages récemment publiés,
selon lesquels les libéraux
maintiennent une avance
de quelque 20 points sur les
conservateurs dans l’en-
semble du pays.

à Vancouver le premier mi-
nistre Joe Clark, au cours
d’une entrevue avec Jack
Webster sur les ondes de
BCTV.
Par ailleurs, a-t-il dit,

une défaite conservatrice le
18 février ne serait imputa-
ble qu’à mon image, rien
d’autre.

A0NLTLLL)

Grafftev s'étonne que l'on
ne parle guère du fait qu'ils
bénéficieront d'un re-
mboursement de S0.10 par
gallon de la taxe d'accise
qu'ils auront à paver sur
l'essence.
.Les conservateurs. le mi-

nistre Grafftev en tête.
croient que la seule facon
de diminuer la consomma-
tion des produits pétroliers.
c'est tout simplement
d'augmenter le prix de l'es-

LRN LN LD “A

sence. de l'huile à chauffa-
ge. >

Si l'auto-suffisance éner-
gétique. visée par le gou-
vernement Clark. constitue
un objectif des plus loua-
bles. les movens utilisés
par les conservateurs n'ont
rien d'électoraliste: pas
étonnant dès lors que le fa-
meux S0.18 soit au centre
de la plupart des préoceu-
pations de l'électorat de
Missisquoi. Le budget Cros-
bie avant mis cartes sur ta-
ble. M Grafftev évoque
l'urgente nécessité pour le
Canada d'accéder à l'auto-
nomie énergétique. ‘il
faut.
Clark. réduire notre dépen-
dance à l'égard de l'Iran et
du Moven-Orient. arrêter
de dépendre des avatol-
lahs™
Dans son approche de la

question. le gouvernement
Clark a. comme le répete
une fois encore M, Graff-
tev. fait preuve de courage.
de franchise et d'honnêteté
à l'égard de la population
canadienne. aussi presse-
t-il les libéraux de dévoiler
leurs batteries. d'autant
que la nécessité d’augmen-
ter le prix du pétrole n'est
guère réfutable.
A l'instar du budget

Crosbie. M. Grafftev disait
lors du lancement de sa
campagne. qu'il s'agissait
d'un budget ‘honnête. re-
sponsable. qui ne ment pas.
dur mais nécessaire pour
notre avenir’. autant de
qualificatifs qui peuvent
s'appliquer à la politique
énergétique de son parti.
une politique qui. plus
qu'aucune autre. fait appel
à la maturité des Cana-
diens.
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avec roulettes de luxe
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® lave-vaisselle automatique adaptable
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e distributeurs automatiques de
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® tablettes en porte-à-faux
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© casier à beurre et fromage
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      Granby

comme l'a dit M.

 

COWANSVILLE (JdB)
-Le député de la ville
Deux Montagnes. M.
Francis Fox viendra
épauler le candidat libéral

de Missisquoi. M. André
Bachand. à l'occasion
d'une tournée qu'il effec-
tuera le vendredi 25 jan- 

 

Une aide à Bachand

Francis Fox
dans Missisquoi

vier prochain. à travers le
comté.

Trois villes se retrou-
vent au programme de M.
Francis Fox. soit Cowans-
ville. Lac Brome et Sut-
ton. C'est par Cowansville
que l'ancien solliciteur gé-
néral débutera son péri-
ple. alors qu'en fin de ma-
tinée. il visitera une in-
dustrie locale.

Il se rendra à Lac Bro-
me où. aux environs de 15
heures. il devrait visiter
les installations de l'usine
Clairol à Knowlton. Ensui-
te. il mettra le cap vers
Sutton. là il devrait se
rendre dans deux entrepri-
ses en plus de faire une
halte au Centre d'accueil
pour personnes agées.
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Cinema LE PLAZA
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À VOIR ABSOLUMENT!

GAGNANT D'UN DUCAT D'OR
FESTIVAL INTERNATIONAL

Mannheim 1979

  
  

 

   

  

 

 

  

  

‘...construit comme un blues...” ’

Richard Gay - Le Devoir

  

‘...il y a beaucoup de choses à dire sur ce

beau film..." Louis Guy Lemieux -Le Soleil
“Quiquonque s’intéresse au renouveau de notre
cinéma sera surpris par les qualités de I'Hiver
Bleu.”
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Luc Perreault :
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fois pour toutes de rester et de lutter
pour transformer nos existences’

;pe Blanchard
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“Pour les jeunes d’ Abitibi, la question
de l'exil se pose quotidiennement.

   
Long-métrage couleur, 84 minutes

Hi/ER BLEU
Québec 1979 UN FILM D'ANDRE BLANCHARD

2 SOIRS SEULEMENT GEGEP de GRANBY
-23 jan. à 20h

Ras = 50 rue St-Joseph.

 

    

 

    
     

738 entrée: $2.00
  

 

{ Je veux devenir ) { Mon 1er choix, c’est

( secrétaire bilingue ) | le CoLLEGEELLIS
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COLLEGE DAFFAIRES ELUS INC.
400rue Hériot

Drummondville.Qué.
J2B-1D3

- reconnuparles employeurs depuis 50 ans

Secondaire IV et V
ou

Collégial 1 et 2

- possibilité de spécialisation en MEDICAL ou
JURIDIQUE

- reconnu pour fins de subventions

- formation en:

SERVIMEUBLES=

MARCEL AUGER & FILS INC.
10, rue St-Louis 378-5151 00

05
58   - accès aux prêts et bourses du Ministère

- sessions d'admission:
février à 9h a.m.

tous les samedis de

- Réservez maintenant! (819) 477-3113
(demandez un prospectus) 000710
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Y compris à St-Jean-Baptiste-de-Rouville

Les tarifs d'é.cctricité
uniformes partout
QUEBEC (PC) — Les

municipalités et coopérati-
ves qui distribuent l’électri-
cité seront bientôt tenues
d’aligner leurs tarifs sur
ceux d’Hydro-Québec.
Un projet de loi en ce.

sens a été adopté en pre-
mière lecture en décembre
dernier, peu avant l’ajour-
nement des Fêtes.
Au total. 19 municipalités

et une coopérative, la Coo-
pérative Saint-Jean Baptis-
te de Rouville, desservaient
à la fin de 1979 quelque
100.000 clients.

La plus importante de
ces municipalités, Sher-
brooke. qui dessert 45,000
clients, se prépare à faire
face aux exigences de la fu-
ture loi. Les administra-
teurs envisagent de remet-
tre le réseau à l'Hydro-
Québec et des négociations
sont en cours sur les moda-
lités du transfert.
‘Mais s’il n’y a pas d’en-

tente avec l’Hydro-Québec,
nous continueront d’opérer
notre réseau, selon les ta-
rifs qui seront imposés’, a
fait savoir M. Jean-Denis

Letendre. responsable du
dossier a la trésorerie de la
ville.

Le réseau Hydro-Sher-
brooke. dont les tarifs sont

. Supérieurs de 9 p.c. à ceux
d'Hydro-Québec. a terminé
le dernier exercice finan-
cier avec un surplus de 83

- millions. Une partie de ces
argents est consacrée à
l'entretien et à l’améliora-
tion du réseau et le reste
sert à financer divers tra-
vaux municipaux, a. expli-
qué M. Letendre.

A la Régie de l’électrici-
té et du gaz, qui a un pou-
voir de surveillance et de
contrôle sur les entreprises
privées de distribution d’é-
lectricité, on affirme que le
projet de loi du ministre de
l'Energie et des Ressour-
ces cherche à réduire cer-.
tains abus de la part des
municipalités.
M. Marc Boissonneault,

secrétaire de la régie, sou-
tient que le tarif exigé no-
tamment par la municipali-
té de Sherbrooke constitue
une taxe indirecte pour fi-

nancer certains de ses tra-
vaux.

Il ajoute qu’environ 50
p.c. des municipalités dis-
tributrices imposent des ta-
rifs supérieurs à ceux d’Hy-
dro-Québec et retirent ainsi
des revenus qu’elles affec-
tent à d’autres secteurs.
Dans son dernier rapport

annuel, la Régie de l’élec-
tricité et du gaz souligne
que les revenus des munici-
palités qui opèrent leur
propre réseau ont augmen-
té de S125 millions entre
1977 et 1978.

500 compagnies ont réalisé
6% des profits en 1977

OTTAWA (PC) — Les
500 plus importantes com-
pagnies non financières
comptaient pour 66 pour
cent des profits réalisés en
1977. soit deux pour cent de

plus qu’en 1976, indiquent
les chiffres de Statistique
Canada publiés lundi.
Ces entreprises comptent

aussi pour 65 pour cent des
actifs et 53 pour cent des

ventes. soit légèrement
plus que les chiffres de
1976.

Une bonne partie de la
croissance économique en
1977 provenait de ces 500

Péladeau ferme le
Philadelphia Journal
PHILADELPHIE (AP)

— L'éditeur du ‘‘Philadel-
phia Journal” a déclaré,
lundi. qu'il allait fermer le
journal en raison de la grè-
ve des chauffeurs de ca-
mions de livraison.

“C’est définitif. a dit M.
Pierre Péladeau dans une
interview téléphonique. Je
maintiens ce que jai dit.
Ils pensent que je bluffe. Je
ne bluffe pas. On ne me fait
pas marcher si facile-
ment.” .

M. Pierre Péladeau, qui
a tenu ces propos à l’issue
de l’échec des négociations
collectives, a dit qu’il com-
ptait lancer un journal à
Boston prochainement, et
que le personnel du quoti-
dien de Philadelphie pour-
rait y trouver de l'emploi.
M. Péladeau avait lancé

‘’The Journal” il y a deux
ans. faisant de Philadephie
la seule ville des Etats-
Unis qui compte quatre
quotidiens.

“Les gars faisaient du
bon boulot, nous avions une
excellente équipe, a-t-il dit.
J'ai investi beaucoup d’ar-
gent a Philadelphie. Mais
on ne me marche pas sur
les pieds.”

Il a expliqué que ‘‘The
Journal” avait été sur le
point de conclure une en-
tente avec le local 628 des
Teamsters et que son offre _
était raisonnable. Mais
lorsque la grève fut déclen-
chée dimanche à minuit, la
direction ordonna de libér-
er tous les employés.
Après l'échec des négo-

ciations vers 1 h du matin,
le médiateur fédéral Ro-
bert Kyler a dit que la di-
rection avait fait savoir
que si la dernière offre de
la compagnie était refusée
par le syndicat, le rédac-
teur en chef devait donner
congé aux employés et fer-
mer le journal.

Bill Gullifer, secrétaire-
trésorier du local 628 des
Teamsters, a déclaré que
l'offre avait été rejetée et
que des piquets de grève al-
laient être mis en place.

Selon M. Kyler, des
changements mineurs
avaient été discutés au su-
jet d’une offre que la com-
pagnie avait faite jeudi der-
nier. Une source d’informa-
tion prétend que les négo-
ciateurs de la compagnie
avaient offert une légère
augmentation des avanta-
ges sociaux.

Mais d’après M. Gullifer,
l’éditeur s’est montré infle-
xible sur la question des sa-
laires. Alors que le syndi-
cat proposait des variantes
dans sa demande de haus-
ses hebdomadaires de $13,
$33 et S10 réparties sur
trois ans, la compagnie
s’en est tenue à son offre
définitive de hausses de
$13, 817 et $26.
Les chauffeurs de ca-

mion du ‘‘Journal’ tou-
chent actuellement $308 par
semaine.
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sociétés. notamment des
280 d'entre elles qui sont
dominées par des intérêts
étrangers. Elles com-
ptaient pour 87.508 mil-
liards. soit 55 pour cent,
des profits des 500. soit une
hausse de 7.8 pc sur 1976.
Des 500 compagnies, cel-

les dominées par des inté-
rêts canadiens ont réalisé
en 1977 des profits de $6.137
milliards. soit une augmen-
tation de 13.5 pc sur l’année
précédente.

 

16%

Pour nous, un 20e anniversaire!
Pour vous, des occasions

extraordinaires!
Jusqu’au 31 janvier.

  
FOND CHAUD !

(Valeur de $4.95)

Ces 500 représentaient
moins de 25 pour cent des
sociétés non financières.

Des 75.646 entreprises
dont le bureau de la statis-
tique disposait de rensei-
gnements relatifs à la pro-
priété. les 72,073 compa-
gnies dominées pardes in-
térêts canadiens ont réalisé
des profits de S10.7 mil-
liards en 1977, ce qui cor-
respond à une hausse de
huit pe sur l’année d’avant.
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M'SEFFAR ABDEL-LATIF
 

SPECIALISTE EN MALADIES
GASTRO-INTESTINALES   

 

Dr. M’Seffar a le plaisir d’informer la population de Granby

et la région qu’il ouvre un nouveau bureau situé au 74 rue
Principale, Granby. Dr. M’Seffar, spécialiste en maladies

gastro-intestinales, peut être rejoint au 372-8732.

Pour rendez-vous: 372-8732. .  000844
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FERNAND L'ESPERANCEinc.
Rue de la Montagne
Valcourt, Québec

JOE 2L0
514-532-2262   

LES GONDOLIERS LTEE
Bedford,
Québec
JOJ 1A0

514-248-3977

 

  
PAGE 6 — LA VOIX.DE L'EST — MARDI22 JANVIER 1980

  mr
Ampli, AM-FM, CR-420
0.05% de distorsion.
Tourne-disque YP-211.
Haut-parleurs Ns-220 oasis
de 60 watts crête.

4 CASSETTE

  

 

 

TELEVISEUR
SHARP 20”
GARANTIE

48 ..
SERVICE ET PIECES=" LEGER ET

DE TRES
HAUTE
QUALITE

RECEPTEUR AM/FM
STEREO OPTONICA
SA-5205,
Table tournante TOSHIBA SR-F451
avec retour automatique et cartouche
magnétique. 2 haut-parleurs ACCU-
SOUND modèle AS-460, 120 watts
RMS, à 4 voies.

      

  

  

 

BATAMAX
DE TOSHIBA

pe Enregistreuse

me \ à cassette la

plus

complète

sur le marché

O
u

T
I

V
E

  PRIX MAX
AU MAGASIN
SEULEMENT

 

 
+

   

   

 

  
  
 



 

 

   

Les sports 

 

 

GRANBY (BB)-Les Hurricaines de Ville Emard. ont
fait une entrée tapageuse dans le 10e Tournoi National
bantam de Granby hier soir, surclassant les Vics ban-
tams de Granby 8 à 4. C’était le premier revers des
Vics dans la rotatioh.ayant auparavant gagné une fois
et annulé.

Suite à ce résuitat, les Vics ne peuvent plus se per-
mettre de perdre s'ils veulent se retrouver en grande
’inale. dimanche prochain.
Les Vics disputeront leur prochain match vendredi

soir contre les Paddocks de Détroit qui font leur entrée
demaina Granby.
Ce n'était définitivement pas la soirée des Vies ban-

tams hier soir. eux qui n’avaient subi que deux revers
epuis le début de la saison.Quand même. il faut trou-

ver dans Ville Emard l’équipe à battre du tournoi, celle
que les experts recherchaient depuis le début.
Ce sont des instructeurs déçus que nous’ avons ren-

contrés après le match, mais non découragés. Jean Pa-
tenaude a déclaré:‘‘Nous n‘avons pas d‘exeuses à don-
ner. Nous avons été bel et bien battus. Mais ce n’est
pas fini.Je voudrais bien les retrouver en finale diman-
che. Nous devons admettre que les Hurricaines étaient

—
2

GRANBY (BB)-On a Eric a participé au

Les Vics surpris

Eric Langevin,
“le p’tit Bobby

_ Clarke” de St-Paul

bien préparés et que tout les favorisait ce soir (hier).
Ils ont mieux joué et la chance était avec eux’’,a-t-il
souligné.

Oui. rien n’est encore terminé et on a souvent dit que
les Vics bantams étaient meilleurs lorsqu’ils étaient ac-
culés au mur.

Jean a repris et ajouté: ‘‘Nous devons admettre aussi
que la blessure à Guy Labrie en seconde période ne =
nous a pas aidés et a semblé influencer les gars. Une Z
mauvaise blessure qui nous fait mal”.

Enfin. Jean conclua: “Une mauvaise partie dans le =
système qu’il faut vite oublier. Je vous l’avais dit en fin Z
de semaine; tous les clubs de la rotation sont de fort =
calibre et que tout peut arriver dans une partie. Nous Z
ena vons eu la preuve ce soir”.

CE SOIR

Les activités reprennent ce soir au Palais des Sports Z
avec trois rencontres hors-concours au départ, suivies Z
d'un match de la rotation entre Ville Emard une fois de =
plus et Brossard. Ce match vaudra le déplacement,
sans aucun doute.Un match du AA et un du CC sont aus-
si prévus.

Nous avons aussi des par- revenait aussitôt.

Les Canadiens à New York

“Nous sommes plus
confiants”: Gainey

MONTREAL (PC) — Le match, entre le Canadien de
Montréal et les Islanders de New York au Colisée de
Nassau ce soir, devrait être très excitant, car il oppose-
ra deux clubs qui se sont ressaisis après une début de
saison atroce.

Le Canadien sera en effet en quête d’une septième
victoire de suite tandis que les Islanders ont gagné
leurs quatre dernières rencontres et six de leurs sept
dernières. Ca promet.
Avec un retard de 24 points sur les surprenants

Flyers de Philadelphie, les Islanders ne peuvent plus
penser au championnat de leur division, mais ils sem-
blent déterminés à finir la saison avec force de façon à
être fin prêts pour les séries de la coupe Stanley. On
sait que la troupe d’Alger Arbour a déçu énormément
ses partisans dans les éliminatoires au cours des der-
nières années, spécialement l’hiver dernier, après avoir
ravi le championnat de la saison régulière au Canadien.
L'inverse se produira-t-il en 1980?
Serge Savard et Guy Lapointe n’accompagneront pas

le Canadien a Long Island ce matin. L’ailier gauche
Steve Shutt sera du voyage, mais Claude Ruel n’a pas
encore décidé s’il jouera contre les Islanders. Shutt pa-
tinait assez bien lors de l’exercice d’hier, mais il s’est
entraîné en compagnie de Pierre Mondou et Mark Na-
pier. C’est Réjean Houle qui évoluait à l’aile gauche en
compagnie de Larouche et Lafleur. On sait que Shutt a
raté les deux dernières parties à cause d’un malde dos.

Confiance

La confiance est revenue dans le camp du Canadien
de Montréal avec les succès.
“Nous sommes plus confiants et plus combatifs à

l’attaque, souligne Bob Gainey. Nous suivons les ins-
tructions de Claude (Ruel) partie après partie. Je dois
dire qu’il fait du très bon travail derrière le banc”.

Toutefois. les champions savent qu’ils n’auront pas la
tâche facile ce soir.

Bryan Trottier. Michel Bossy et Clark Gillies ont con-
nu beaucoup de succès depuis qu’ils ont été réunis à la
fin de décembre.
Le trio de John Tonelli, Wayne Merrick et Bob Nys-

trom a également fait des ravages au cours des derniè-
res parties en plus de se distinguer à la défense.

Tonelli. qui en est seulement à sa deuxième saison
dans la Ligue nationale, après avoir passé trois ans à
Houston. a récolté un but et huit passes dans les trois
dernières rencontres. C’est probablement lui qui aura
la lourde tâche de surveiller Guy Lafleur ce soir.
La troisième ligne des Islanders, composée de Bob

Bourne. Billy Harris et Anders Kallur, n’est également
pas à dédaigner à cause de la rapidité de ces trois
joueurs. Kallur. un ancien coéquipier d’Anders Hedberg
en Suède, a fait très belle figure lors des deux victoires
des Islanders contre le Canadien plus tôt cette saison.
A la défense. Al Arbour fera confiance aux duos Dave

Lewis-Bob Lorimer et Dave Langevin-Gord Lane tandis
que le Suédois Stefan Persson agira comme cinquième
défenseur. °
Jean Potvin n’a pas endossé l’uniforme au cours des

dernières parties et son frère Denis ne reviendra pas au
jeu avant le ler mars. On sait qu’il se remet d’une déli-
cate opération à un pouce.

Chico vs Bunny

Tout indique que Chico Resch sera devantle filet des
Islanders ce soir. Il présente une fiche de 10-7-2 avec
une moyenne de buts alloués de 3.41. Il a gagné ses qua-
tre dernières parties, n’accordant que neuf buts, dont
six dans une victoire de 9-6 contre Toronto.
Mêmesi Denis Herron a été solide contre les Maple

Leafs samedi soir. c'est Michel Larocque qui sera de-
vant le filet du Canadien. Ruel attend une bonne perfor-
mance de sa part. ce qui serait de nature à augmenter
sa confiance.
 

 

Bradshaw ne pense
retraitefait beaucoup d’éclat sur

l’état de santé de la super-
vedette des Flyers de Phi-
ladelphie, Bobby Clar-
ke.Ce dernier,comme on
le sait, souffre de diabete
et il doit recevoir de l'in-
suline tous les jours pour
combattre cette maladie.

Malgré tout, Bobby de-
meure un des meilleurs
joueurs de la ligue Natio-
nale et il peut servir d’e-
xemple à bien d’autres
athlètes ‘ou simples ci-
toyens. }

Bobby Clarke n’est pas
un cas unique dans le
grand monde du hockey.
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autre joueur de hocker vit
= la même expérience que
=le joueur des Flyers. Il

s'agit d’un tout petit bon-
hommede 12 ans qui joue
au hockey sept jours par

£ semaine dans des condi-
£ tions assez inusitées.

La semaine derniére
nous vous parlions du jeu-
ne Eric Langevin du club
St-Paul de la ligue des Vil-
lageois. Eric est un joueur
pee wee, mais a cause de
ses grands talents, on l’u-
tilise aussi dans l’équipe
bantam et ça, régulière-
ment.

Tout près de nous, un

Tournoi National bantam
de Granby. pour St-Paul.

I fut la vedette du pre-
mier match. Malheureuse-
ment, son équipe a été éli-
minée dimanche aprés-
midi. face aux Aeros
d’Acton Vale, au compte
de 5 à 4 en supplémentai-
re.
Le cas d’Eric est identi-

que à celui de Bob Clarke.

Eric est diabétique de-
puis trois ans et lui aussi
doit se piquer tous les ma-
tins.

Eric ne s’en fait
pas.““Le mal. est là et il
faut l’endurer’’, nous dit-il
avec un sourire. Coura-
geux comme pas un, Eric
n'en parle jamais.La dia-
bète fait partie de sa vie
de tous les jours et cela
ne l'empêche pas de réali-
ser tout ce qu’il entre-
prend. surtout au hockey.

‘“J‘adore le hockey et
l’hiver je chausse les pa-
tins tous les jours. Je n’ai
pas le temps de m’en-
nuyer. Jouer pour deux
équipes,c’est dur parfois
mais j'aime ca. Le diman-
che je joue deux parties
dans la ligue des Villa-
geois, pour le pee wee et
pour le bantam. Le ven-
dredi, nous pratiquons.

ties hors-concours. Non,
je ne couche pas avec mes
patins”,  ajoute-t-il er
riant.

Son père, André Lange-
vin de St-Paul nous dit
que Eric est suivi réguliè-
rement par son médecin.

Il visite l’hôpital Ste-Justi-
ce à tous les trois mois.

‘Mon épouse et moi le
suivons à tous les mat-
ches.Nous ne voulons pas
qu’il exagère, quand
même. Nous y voyons’,
déclare papa André. Eric
est leur seul enfant.

Eric va a l’école à St-
Césaire. Il est en secon-
daire un.

Il a chaussé les patins
pour la première fois à
l'age de sept ans. Il a joué
trois ans pour les atomes
de St-Paul avant de gra-
duer.

A l’instar de Bobby
“ ClarkeEric est un joueur
à tout faire. Au cours des
deux joutes du tournoi, on
voyait Eric à l’avant et à
la défense. Il quittait ra-
rement la patinoire. Quel-
ques secondes pour re-
prendre son souffle, et il

“Non, je n’ai pas d’ido-
le en particulier. J‘aime
bien Guy Lafleur et Bobby
Clarke, mais pas plus l’un
que l’autre! J’ai déjà écrit
à Bobby Clarke pour lui
dire que j'avais la même
maladie que lui. On m’a-
vait dit que Bobby invitait
les jeunes diabétiques a
lui écrire. Je l’ai fait,
mais je n’ai pas eu de ré-
ponse. Peut être que ma
lettre était mal adres-
sée’’, confie-t-il.

Eric avoue que parfois
il est fatigué.‘‘“Ces jour-
nées chargées que celles
que nous venons de passer
sont toujours épuisantes,
autant pour mes coéqui-
piers que pour moi. Mais
c’est tout naturel”.

Eric pense à une carriê-
re dans le hockey, mais ça
ne l’empêche pas de dor-
mir.

“Qui, j'aimerais bien
faire une carrière dans le
hockey, si j’en ai la chan-
ce’, dit-il.

Eric ne se préoccupe
pas de sa fiche personnel-
le au hockey. Lorsque
nous lui avons demandé
quel était son record chez
les Villageois, il nous a
tout simplement répondu:
“Je ne le sait vraiment
pas. J‘ai une meilleure fi-
che chez les pees wees
que chez les bantams.
Cela est le dérnier de mes
soucis”.

Si jamais les Mini-Vics
l'invitent, il se fera un
plaisir d’aller tenter sa
chance. “Oui,avoue-t-il,

plus à la
PASADENA, Californie

(AP) — Terry Bradshaw
a déclaré hier qu’il serait
de retour la saison pro-
chaine comme quart-ar-
rière des Steelers de
Pittsburgh, champions du
Super Bowl.
Et il a ajouté que Vince

Ferragamo devrait être le
quart numéro un des
Ramsde Los Angeles.

“Je sais que j’ai parlé
de prendre ma retraite
aprés le match, a dit
Bradshaw, parlant de la
victoire de 31-19 des siens
contre les Rams diman-
che. Mais un peu plus
tard, j'ai rencontré Jack
Lambert et Joe Greene et,
comme mon état de santé
est très important pour
moi, je serai définitive-
ment de retour avec les
Steelers l’an prochain et
je n’ai plus du tout l’inten-
tion de meretirer”.
Bradshaw. qui est deve-

nu après Bart Starr le
deuxième joueur de l’his-
toire à être choisi le
joueur par excellence du
Super Bowl, a complété 14
passes en 21 tentatives
pour des gains de 309 ver-
ges. Il a lancé deux passes
de touché à Lynn Swann
et John Stallworth.
Après la quatrième vic-

toire des Steelers dans le
Super Bowl. Bradshaw a

parlé de retraite. Il a dit
hier qu'il avait parlé ainsi
parce qu'il était fatigué.

La fatigue

‘J'étais fatigué, a-t-il
dit.
match on peut réagir de
drôles de façons. Et je me
sentais abattu. Oui, j’ai
parlé de retraite et il me
faudra trois ou quatre
mois pour me rapplom-
ber. Ce fut une saison très
difficile. Il y a la longue
saison, les éliminatoires
et le Super Bowl. Tout
cela peut nous affecter”.

““Présentement, je suis
simplement fatigué du
football’.

Il a aussi admis qu’il
avait été plus difficile
pour lui de se préparer
mentalement pour ce
match que pour le pre-
mier Super Bowl auquel il
avait participé quand les
Steelers avaient vaincu
les Vikings du Minnesota
16-6 en 1975.
“Comme tout le monde,

je pense que le succès en-
léve un peu de désir a une
équipe. Cette équipe a
connu tant de succés. Si le
défi n’existe plus, si nous
n’avons plus de buts a at-
teindre, l’équipe a tendan-
ce à perdre le petit quel-
que chose qui faisait
qu’elle était supérieure.

à

Parfois après un.

Cela devient donc plus
exigeant. I! faut chercher
au fond de nousle désir de
vaincre. Nous devons nous
dire: encore une autre an-
née.”

‘““Mais j'aime le foot-
ball. J’ai vraiment du
plaisir a jouer au football.
Mais c’est vraiment un
sport exigeant”.
Bradshaw a mentionné

que Ferragamo méritait
d'être le quart numéro un
à l'ouverture du camp
d'entraînement des Rams
la saison prochaine.

Fait ses preuves

‘‘Ferragamo devrait
être le quart partant et
c’est Pat Haden qui de-
vrait avoir à prouver qu’il
mérite le poste”. a-t-il dit.
Haden était le quart nu-
méro un des Rams jus-
qu'à ce qu’il se brise un
doigt à la mi-saison.

‘‘Je sais que Haden
était le quart numéro un,
mais si j'étais l’instruc-
teur Ray Malavasi, je di-
rais à Haden qu’il doit fai-
re ses preuves à nouveau
pour déloger Ferragamo”.

Quand on a demandé à
Bradshaw et à l'instruc-
teur Chuck Noll si l’on
pouvait parler de dynastie
dans le cas des Steelers.
ils n'ont pas voulu répon-

dre de façon affirmative,
mais ils ont eu de la diffi-
culté à le faire.
“Une dynastie?, a de-

mandé Noll. Est-ce là un
restaurant? Je crois que
les faits sont très élo-
quents’’.
Et Bradshaw a poursui-

vi: “Je ne dirais jamais
que les Steelers sont une
dynastie. Honnêtement, je
n’ai jamais pensé que
nous en étions une. Je ne
croirai jamais que nous
sommes une dynastie. Je
crois que nous formons
une très bonne équipe de
football. Mais nous ne
sommes pas une dynastie.
Il y a trop de bonne- “au
pes de football d..... ;
LNF pour qu’on nous Lu
se dominer pendant trop
longtemps”.
“Nous avons remporté

le Super Bowl quatre fois
en six ans, mais Dallas a
une grande équipe de foot-
ball. Je crois que les
Rams ont une grande
équipe. A tous les ans,
Houston frappe à la porte.
La Nouvelle-Angleterre a
tout le talent nécessaire,
il ne lui manque que la co-
hésion. I] y a beaucoup de
grandes équipes de foot-
ball. C’est pourquoi je ne
crois pas que l’on puisse
parler de dynastie dans le
cas des Steelers”.   

 

Le nouvel Expo
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j'aimerais bien pratiquer
avec eux”,

Eric n’est pas le plus
costaud et il le sait bien.
Il mesure à peine 4 pieds
3 pouces et il pèse 75 li-
vres. Dans le tournoi de
Granby, il devait affron-
ter des gars beaucoup plus
gros et plus pesants. Il
n’en fut pas intimidé du
tout, se moquant souvent
de ses rivaux, grâce à son
habilité sur patin et à ma-
nier le bâton.‘‘On s’y habi-
tue avec le temps”.
La diabète impose un

régime sévère à Eric. En-
core là, il semble s’en mo-
quer. ‘’On s’habitue à
tout. Comme mes amis,
j'aime le chocolat mais je
ne peux en manger, alors
je mange d’autres choses.
C’est pas plus compliqué
que cela’, avoue ce cou-
rageux petit athlete de St-
Paul d’Abbotsford.

Eric Langevin, un
exemple de courage et de E
détermination qui vaut la =
peine qu’on le cite.Et quel Z
beau joueur de hockey en Z
plus.Il n’a rien à envier 3 =
Bobby Clarke. Peut être Z
qu’un jour, Eric sera dans Z
la ligue Nationale, qui=Z
sait. =
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= a. (Photo, Marcel Robillard)= Eric Langevinn a pas la langue dans sa poche. Il ne craint pas les questions, encore moins la
= diabète. Son père, André, suit avec intérêt les propos de la jeune vedette de St-Paul.

=EEELL000AEOELEASEEEAACTUELLEDATEEEELBAATTLA  
Fred Norman

est satisfait
DAYTON, Ohio (AP) — Fred Norman admet que le

montant d’argent qu’il a reçu comme agent libre était
‘‘ridicule’’, mais ajoute que ‘‘c’est ainsi que les choses
se passent au baseball et je suis plus qu’heureux de
prendre ma part”.
Norman a obtenu sa part des Expos de Montréal qui

l’ont réclamé sur le marché des agents libres.
Pendant 6 1-2 ans, Norman a retiré son salaire des

Reds de Cincinnati, mais il a joué son option la saison
dernière.

Il obtient S450,0000 pour deux saisons à Montréal, plus
$250,000 pour la troisième année à la discrétion des Ex-
pos.

Aussi, Norman a obtenu un boni de $125,000 pour si-
gner son contrat et il obtiendra un autre boni annuel de
$25,000 pour 50 présences au monticule ou un total de
180 manches.
Norman présente une fiche de 100-98 en carrière, y

compris un bilan de 11-13 avec une moyenne de 3.65
points mérités la saison dernière.

Déménagement

Norman a rejeté les prétentions voulant qu’il voulait
quitter Cincinnati, mais a admis q’il croyait qu’il était
temps pourlui de déménager.

“‘J’avais l'impression de perdre de la valeur, a-t-il dé-
claré dans une entrevue. Je suis prêt à admettre que
j’ai connu plus de difficultés l’an dernier qu’au cours
des saisons précédentes. Aucune régularité. J'ai bien
agné 11 matches, mais je commençais à perdre tout
contrôle personnel de la situation. Je n’avais plus l’im-
pression de faire partie du club. Aussi, je croyais qu’un
changement m’aiderait.”’ °   

(HOCKEY BANTAM
CENPRO

Embouteilleur autorisé de Coca-Cola
sous contrat avec Coca-Cola Ltée

460 Principale, Granby
Commanditaire du 10e Tournoi annuel National

de Hockey BANTAM
vous présente le calendrier et les résultats

des matches

RÉSULTATS DE LUNDI

 

  

 

ASSE
A Mercier de Montréal 7 vs ‘ North Shore 0

Vics de Granby 4 vs Ville Emard 8
A Ahuntsic vs Drummondville

CALENDRIER DE MARDI
EURES CLASSE EQUIPES

18h00 Loisirs (exhibition)
18h30 CC Loisirs (exhibition)
19h15 Loisirs (exhibition)
19h45 Brossard vs Ville Emard

 

   

  

Tigres BeloeilDynamos Laval vs
VerdunMaroons N.D.S. vs

COKE
ajoute à nos

plaisirs.

au hockey
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Granby étouffé
GRANBY — Le Fleur de Lys de Granby a subi une

défaite de 9-6 dimanche soir à Saint-Césaire, devant

les Canonniers de l’endroit, mais Jean-Claude Léves-

que n’a pas encore dit son dernier mot sur cette jou-

te.
En effet. le responsable de l’équipe granbyenne

tentera de faire reprendre cette joute pour des rai-

sons...d air pur.
Suite a une fuite de monoxide de carbonne venant

contaminer l’air de l’aréna, plusieurs joueurs du

Fleur de Lys ont dû abandonner la partie à cause de

vomissement et maux de tête. Même les deux offi-

ciels de la partie ont été incommodé par ces condi-

tions hors de la normale. ;

La partie a été retardée alors que les joueursont

dû sortir à l'extérieur de l’aréna avant le troisième

vingt pour respirer de l’air pur. Pendant ce temps,

toutes les ouvertures de l’aréna ont été ouvertes afin
de changer d'air un peu.
Gaétan Rheault a été le meilleur des Granbyens,

avec un truc du chapeau. Jocelyn Ducharme, Yves

Lallier et Richard Fortin ont réussi les autres buts

du Fleur de Lys. Chez les vainqueurs, Sylvain Lé-

tourneau et Robert Généreux ont amassé des paires

de filets tandis que Serge Thériault, Pierre Bessette,

Jean-Marc Dionne. René Bégin et Michel Chagnon

comptaient une fois chacun. . ; ;
Dans une autre partie. Saint-Ignace et Saint-Pie

ont annulé 2-2. .
Le Fleur de Lys terminera ses voyages à l’étran-

ger pour la saison régulière jeudi, en se rendant à

Farnham pour y affronter les Jets de l'endroit. ’
Granby recevra Saint-Pie dimanche prochain.    
Carriere el professions

\———

SUPERVISEUR-MECANICIEN
de machines fixes \

Nous avons actuellement une position perma-
nente pour un SUPERVISEUR-MECANICIEN de
machines fixes, Classe 1, moteur diesel.

Le candidat sera payé & la semaine avec excel-
lents avantages sociaux.

Pour informations, contactez:

Service du Personnel
CONSOLIDATED TEXTILE LTEE
400 Willard
Cowansviile, P.Q.
Tél: 263-1660

a
T
a

CS

POSITION IMPORTANTE

Une très grosse compagnie établie dans la région depuis 20 ans, est à la

recherche de 2 représentants pour fin de formation de poste de Gérant.
x .

— Cette Compagnie possède une Clientèle établie

= Donneun cours de formation avec dépenses payées

— Garantie de salaire dès le départ dû à la clientèle établie et de

grandes possibilités de promotion à des postes de cadres.

To |, — “Possibilité de Salaire: $15,000.00 à $25,000.00 par année.

‘Le candidat sélectionné devra posséder une fin d'étude Secondaire ou

l'équivalent, avoir de bons antécédants, et posséder une bonne automo-

bile à sa disposition.

Il n'est pas nécessaire d'avoir une expérience dans le domaine de la

vente. - .

Pour entrevues confidentielles, communiquer mercredi et

jeudi avec: :

M. VICTORIEN GAGNE
378-9071

HOCHCA IIH ICNIC ICC CIC
 
 

 

ACHETEUR #
IDEAL, manufacturier de spécialités agricoles,
situé à St-Césaire, est à la recherche d’un
ACHETEUR

ÿ Le poste:

— Relevant du directeur général-adjoint,
! le titulaire devra négocier, ridiger et

administrer les contrats et bons d’a-
chat

Le candidat:

— Il posséde un Sec. V

— De l'entregent, du tact

— Connaissances du milieu manufactu-
rier serait un atout

Connaissances:

— Connaissances de l'anglais serait un
atout
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Faire. parvenir votre curriculum vitae avant le
30 janvier 80 à:

I LES MACHINERIES IDEAL Compagnie Ltée
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WATERLOO (Gilles
Petit) — La cinquième
édition du tournoi régional
de hockey industriel de
Waterloo s’est soldée par
un véritable succès, di-
manche au centre sportif
de Waterloo.

Cette compétition sans
cesse grandissante a at-
teint de nouveau le som-
met cette saison, tant par
son calibre de jeu que par
la présence des specta-
teurs.Pas moins de 6,500
spectateurs ont été enre-
gistrés au guichet, er ce,
pour les six jours de l’évé-
nement, soit le double de
la saison dernière.
Ce sont les équipes de

la région qui ont récolté
les honneurs. Le Bar In-
tellect de Waterloo s’est
emparé de la plus impor-
tante bourse avec une vic-
toire dans la grande finale
de la classe À aux dépens
de la Carosserie Fontaine

ment, ce tournoi en était
un à double élimination
dans la classe A. Les
champions n’ont pas con-
nu la défaite, remportant
cinq victoires. Outre le
Fontaine, les autres victi-
mes du Bar ont été le
Woolco de Granby, les
Eperviers de Montréal,
St-Jean et Ayer’s Cliff.

Selon toute apparence, 
de Cowansville. Incidem- -

Au tournoi régional industriel de Waterloo

c’est en demi-finale que
l’équipe de Waterloo a re-
mporté son championnat,
battant les plus sérieux
adversaires, le Ayer’s
Cliff au compte de 3 à 2.
Après cette rencontre, le
Bar Intellect devenait fa-
vori puisque leurs adver-
saires de la finale en
étaient à leur quatrième
match en moins de neuf
heures.
Le Fontaine a donné le

maximum, mais s’incli-
nait 4 à 0. Le gardien Jac-
ques Lussier, des Cowans-
villois, a été la révélation
des siens durant ce tour-
noi. Pour Waterloo, la
présence de André Fortin
était aussi un atout fort
important.
Les équipes Fontaine et

Ayer’s Cliff ont aussi tou-
ché une partie de la bour-
se.
Dans la classe B, ce

sont les représentants de
Bromont qui ont raflé la
victoire avec un gain en
finale sur la Roxton Mills
de Waterloo, par 5 à 1.
Jean Petit, Yvan Lécuyer,
Yvan Talbot, Normand
Sauvé et Normand Gen-
dreau ont été les buteurs
de l’équipe bromontoise,
qui préalablement avait
mis hors de combat Hotel
Waterloo et le Draguon
Vert. Dans la finale con-

  

Waterloo l’emporte dansle A
solation, les Gicleurs FF
de Granby ont battu le
Gabriel de Knowlton.
Le fait saillant de cette

cinquième édition du tour-
noi régional industriel fut
sans aucun doute le cali-
bre de jeu. Les formations
en lice devaient être
membre d’une ligue re-
connue, et chaque club
avait le privilège d’ajou-
ter deux joueurs à son ali-
gnement.

 

(Photo Jeannot Petit)
Le gardien du Carosserie Fontaine de Cowansville,
Jacques Lussier, a tout donné sur ce jeu, mais son
effort n’a pas été suffisant pour empêcher Luc Hé-
bert (7), du Bar Intellect de Waterloo, de marquer

l’un des quatre filets de la finale au tournoi intermé-
diaire de Waterloo. Waterloo l’a emporté 4-0 dans la
grande finale.

Pour sa part, le Bar In-
tellect avait recours à
Giasson de Drummondvil-
le, qui a été le meilleur
des siens à l'offensive, et
John Green, un défenseur
qui a été élu le joueur par
excellence du tournoi dans
la classe A.

Plusieurs participants
étaient des anciens ju-
niors ‘‘A’’ et bien
qu’ayant ralenti dans leur
allure, ils sont aussi frin-
guants que durant leur
stage junior. Pour les mil-
liers de spectateurs, sur-
tout ceux de Waterloo,
cette fin de semaine n’é-
tait pas sans leur rappeler
d’excellents souvenirs.
Une bonne quarantaine de
joueurs avaient déja porté
les couleurs des anciens
Maroons juniors.
‘Somme toute, cette cin-

quième édition s'est dé-
roulée sans accroc et tous
les bénévoles oeuvrant à
la réalisation ont effectué
un boulot formidable, son |}
président George Chap-
man en téte. Dans une se-
maine, la ville de Water-
loo sera de nouveau la || |
scène d’un événement à
caractère national. Cette
fois, ce sera place aux
pee-wees. On aura vite
fait d’oublier les valeu-
reux participants du tour-

 

noi régional industriel …
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pour combattrel'inflation
® Revenue excellent et
gains en capital.

® Investissez dans les immeu-
bles tels que celui du Trust
Royal à London, Ontario.

® Excéllents locataires.

e Revenu excéllent et gains
en capital.

® Placement minimum -
$2,500.

GENDRON, NORRIS, OSLER
135, Rue Principale
Suite 33
Granby, Québec
J2G 2V1

 

 

Adresse

Telephone

Les unitésde la Fiducie sont offerts
par Prospectus seulement là ou il à
été légalement accepté.

LA FIDUCIE
D'IMMEUBLES ‘
du CANADA
1224 rue Ste. Catherine O.,
Suite 701,
Montréal, Québec.
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C.P. 360
001131 St-Césaire P.Q. JOL ITO 0
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  PUBLICISTE

Compagnie dynamiqueet en pleine croissance,requiert les
services d'un PUBLICISTE pour son département des ventes.

Fonctions:

- Sous l'autorité du directeur de la publicité, il verra au
maintien et à l'amélioration des clients déjà établis.

- \l coordonnera et participera à un système de vente des
plus efficace.

Exigences:

- Doit être jeune et dynamique
- Apparence soignée, belle personnalité
= Avoir de l'entregent, être ambitieux
- Facilité de communication

  

            

   
- Auto nécessaire

Traitement:

= Aimerfa vente et le public )   = Chance d’avancement
- Très bon salaire de base et commissions généreuses
- Tous les bénéfices marginaux usuels

Si vous êtes anxieux et désireux d'améliorer

votre situation, faites parvenir votre curriculum

vitae à:

JACQUES BEGIN
136, Principale

C.P. 3345

GRANBY, P.Q. J2G 2V4

N.B.: Toute demande sera traitée

confidentiellement et une réponse est assurée.
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Sportmania

Il sera intéressant de suivre le match du Oakland
de Granby contre le Pittsburgh de Granby car ce
sera une affaire de fils contre père. En effet, le
Pittsburgh aligne le jeune Stéphane Guimond, alors
que son père-Réginald est le gérant du Oakland. Une
histoire a suivre...

* % A

Saviez-vous qu’il y a des conducteurs d’autobus qui
ne connaissent même pas Granby. Samedi, au tour-
noi de Granby, l’équipe des As du Centre Sud s’est
présentée avec un retard de plus d’une heure. La rai-
son; le conducteur de l’autobus se rendait à Trois-Ri-
vières, croyant que Granby était située près de cette
ville. Il n’y a pas que certains autobus qui sont dé-
fectueux…

***

De retour d’Acapulco, Denis Tardif, tout bronzé,
ne manque pas de nous raconter son histoire de pê-
che. Denis aurait capturé un espadon de 8 pieds 11
pouces, 150 livres. Il le fera empailler pour confir-
mer sa prise. Son compagnon de voyage, Bob Pa-
quette a, lui aussi, fait une telle capture, mais ii l’a
retournée à la mer…

***

On nous a informé que Marcel et Jeannine Robil-
lard ont attendu plus de trois heures pour rencontrer
Réjean Houle des Canadiens, la semaine derniè-
re...eux qui étaient en route pour un second voyage
de noces. Que d’heures perdues...

>

* KK

Ceux qui ont osé affirmer que Doc Goyette n’était
pas un hatibué du Palais des sports se sont trompés.
On attend les excuses...

* Kk *

Certains se demandentsi, depuis le dernier voyage
dans la région de Gatineau, Francis Monteilhet et
Clément Lacroix ont appris à jouer aux cartes..?   

OBTENEZ GRATUITEMENT:
LE PLEIN D'ESSENCE AVEC

L'ACHAT D'UNE VOITURE NEUVE
LIVRÉE OU COMMANDÉE AVANT

LE 28 FÉVRIER 1980
YVAN DESLANDES

représentant

BUR: 539-3308
RES: 539-0593

    

 

      

 

 

Alanatation ,

Gain facile de
Saint-Césaire
SAINT-CESAIRE — Le club Riche-

lieu-Yamaska de natation, représentant
Saint-Césaire, a connu une excellente
fin de semaine alors que toute la délé-
gation se rendait à Ville Saint-Laurent
pour une rencontre triangulaire entre
le CRY, Verdun et Ville Saint-Laurent.
Le CRY a récolté un triomphe facile

devant ses adversaires d’un jour. Le to-
tal des points n’a pas été rendu officiel,
mais Saint-Césaire aurait récolté plus
de points à lui seul que le total de ses
deux rivaux ensemble, Notons immé-
diatement qu’il s’agissait d’une compé-
tition pour les classes B et C.

Chez les 8 ans et moins, deux petits
garçons du CRY se sont partagés les
honneurs. Il s’agit d’un petit Messier et
d’un jeune Delorme.

Sophie Dufour, âgée de 9 ans, a ré-
colté les quatre victoires possibles

dans sa catégorie d'âge.
Boris Klukvine et Louis Ménard, du

CRY, ont partagés les gains chez les
garçons de 11 et 12 ans. Quant à Jean-
François Ducharme, 14 ans, il établis-
sait un excellent temps de 59.7 secon- '
des au 100 mètres style libre.
Par ailleurs, Louise Dufour, de

Saint-Césaire, s’est jointe à la forma-
tion du Québec, qui se rendait a’'Scar-
borough, en banlieue de Toronto, pour
y affronter l’équipe de l’Ontario. Mal-
gré une condition physique chancelan-
te, Louise. a aidé le Québec à vaincre
l'Ontario par 845 à 659.

La jeune filie de Saint-Césaire a dé-
croché la première place au 400 mètres
style libre dans un tempsde 4:44.46 mi-
nutes. Elle a également raflé le pre-
mier rang du 800 mètres style libre.
 

 

Au championnat de badminton

Dernière chance
pour s’inscrire

GRANBY — La Fédération de bad-
minton du Québec, en collaboration
avec l’Association régionale Richelieu-
Yamaska, présentera son prochain
championnat provincial intermédiaire
de catégorie B à Granby du 1 au 3 fé-
vrier. II s’agit-la d’un événement ma-
jeur dans le domaine du badminton au
Québec.
Environ 200 joueurs de badminton

devraient participer à cette présenta-
tion afin de mériter le titre de cham-
pion provincial classe B. Soulignons
que des représentants de tous les coins
de la province seront à Granby, dont
plusieurs espoirs pour la future élite de
la province.

Les épreuves au programme dé ce
tournoi, sous la présidence de Pierre
Blouin, seront les simples masculin et
féminin, les doubles masculin et fémi-
nin, ainsi que le double mixte.

La date limite pour s’inscrire a ce
tournoi a été fixée au 25 janvier. Ce
tournoi étant provincial, tous les
joueurs de la région sont invités a ten-
ter leur chance. Les raquettes intéres-
sées peuvent contacter Mlle Josée Cou-
ture au 375-2334 à Granby, ou M. Gaé-
tan Jean au 374-4700.
On peut aussi s’inscrire en écrivant à

la Fédération de badminton du Québec,
1415 Jarry est, à Montréal.

 

 

Vite, un autre
Serge Bernier

 
QUEBEC — Les Nordi-

ques de Québec vou-
draient à tout prix faire
l'acquisition d'un joueur
de centre pour combler la
perte de Serge Bernier
mais il n'est absolument
pas question pour eux de
céder un premier choix au
repêchage ou de faire gra-
duer pour l'instant un jeu-
ne des mineures. comme
Dale Hunter qui va très
bien 4 Syracuse. dans la
ligue Américaine.
Sur ces deux points, 1'é-

tat-major des Québécois
demeure inflexible mais il
lui faudra trouver un
moyen de bacler une
transaction quelconque
afin de mettre la main sur
un joueur de centre établi
qui viendrait préter main-
forte aux Bob Fitchner,
Richard Leduc et Robbie
Ftorek.
On pense encore dans la

Vieille capitale a un An-
dré Savard. des Sabres de
Buffalo. mais il n’est pas
facile de transiger avec

Scottv Bowman qui ne ré-
(lame pas moins en re-
tour qu'un premier choix
au repéchage des juniors.
ou à un Guy Charron. qui
traverse une période mo-
rose à Washington.
Les dirigeants des Nor-

diques se sont réunis hier
pour évaluer la situation
au sein de l'équipe. en
particulier le cas des dé-
fenseurs Paul Baxter et
Barrv Legge. qui sont sur
‘la corde raide depuis quel-
que temps. On aimerait
bien compléter une trans-
action mais en ce qui re-
garde Baxter. un des
joueurs protégés par les
Nordiques lors de la fu-
sion LNH-AMH le prin-
temps dernier, la situation
se complique.
En vertu des ententes

de l'époque. Baxter ne
peut être cédé à une équi-
pe des mineures et son
nom doit être placé sur
les ‘’waivers’” avant de
faire l'objet d’un échange
et. à ce titre. les Capitals

de Washington auraient le
premier choix.

Depuis le début de la
saison. Jacques Demers a
toujours refusé de divul-
guer le rendement de ses
joueurs par rapport aux
“plus et moins’ des buts
enregistrés.
Mais l'instructeur des

Nordiques a légèrement
levé le voile sur cet as-
pect de la conduite de ses
hommes. après l'exercice
facultatif de lundi. et on a
appris par exemple que le
centre Robbie Ftorek do-
mine chez les sept joueurs
qui affichent des ‘plus’
avec sept. an
Le sensationnel Michel

Dion sera de retour de-
vant le filet des siens
mercredi contre Minneso-
ta. lui qui a soulevé la fou-
le de Uniondale samedi
dernier et suscité les com-
mentaires les plus élo-
gieux des adversaires et
des observateurs en blo-
quant 47 des 49 tirs des Is-
landers de New York.  
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ES SPOHIS EN Chiffres
| Co Co à ai @ as Le: LOS ANGELES (AP)- nombre de passes complé- c'est la seule, la bonne, verges 4 John Stallworth, worth sur ce jeu. Eddie . a

“h Pour Terry Bradshaw, ce tées et aussi pour le plus l’unique. sa cible préférée de la sai- Brown, a été le premier à
} by, fut un tout différent Super de gains aériens, grace a “Pour moi, c’est mon son et le tour était joué. prendre le blame pour ce
Ng Bowl que les trois pre- ses tirs à John Stallworth meilleur Super Bowl, ce- La fameuse bombe de touché. Division Smythe
lo Vy miers. Comme il le souli- et Lynn Swann. lui que j’ai le plus gouté, 73 verges de Bradshaw a “Je me suis fait jouer Pi G P N PP PC Pts
i jy, gnait aprés le match. - d’expliquer le joueur par Stallworth avait été tentée un vilain tour, a-t-il expli- Chicago 47 18 17 12 129 142 48yi “C’est la première fois En venant à bout de excellence de la partie sept ou huit fois au cours qué. J'aurais dû me tour- St-Louis 46 19 20 7 144 151 45
A que j'ai eu vraiment peur s’assoupir, Bradshaw pour une deuxième année des exercices précédents ner vers l’intérieur. Mais Vancouver 46 16 22 8 144 158 40leg de perdre. Je n’avais pu avait revé: ‘Dans ce de suite. Nous avions la le Super Bowl. non, j'ai décidé de couvrir Edmonton 45 12 23 10 154 194 34
My dormi la veille, tellement court rêve, j'ai vu le ta- chance de passer à l’his- “C’est drôle à dire, le receveur extérieur et Winnipeg 47 13 29 5 119 183 31

j'étais craintif et mainte- bleau indicateur ou était toire et c’est exactement mais pas une fois, ce jeu a Stallworth en a profité our LIGUE RICHELIEU Colorado 46 12 28 5 141 177 29wy: If) A Pan ; ; P i G P N PP PCPig nant je constate que j’a- enregistré Pittsburgh 28, ce que nousavonsfait”. réussi à l’entraînement, nous déjouer. J’ai réagi D d 31 H 38 ts , Dimanche
Pa vais entièrement raison’. Los Angeles 7. C’est Ben- En enregistrant sa nou-  d’expliquer le quart-arriè- sur ce jeu comme si nous stHvneinth 025 : a 18 pi Chicago 2 Rangers1
à Dansce triomphe de 31- ny Cunningham qui avait velle marque. Bradshaw re des Steelers. Cette avions été cinq demis dé- LE u 18 2 3% a Washington 2 Québec 3
gg! 19. Bradshaw en a profité été le héro dans mon ré- s'est servi de Lynn Swann  fois,tout est arrivé à la fensifs et pourtant j’au- Boj 29 15 11 3186 15 3 Edmonton 4 Buffalo 4
iy hy pour enregistrer deux nou- ve.” et un tir et course de 47 lettre, comme dans un li- rais di savoir que nous Granby 30 14 12 4 156 148 32 Winni Lundi
lang ju veaux records du Super Seulement une partie du verges. Ensuite, il a lancé vre.” étions six. C’est ma fau- Laprairie 31 11 14 6 163 162 % Minnie à Hartford| Bowl pour le plus grand rêve s'est réalisée. mais une superbe bombe de 73 Le couvreur de Stall- te.” St-Jean 30 12 15 3 156 174 27 Buffalopa Aoston
ly ni Chambly 2 12 14 2 123 147 % MardiBg 9 LÀ St-Lambert 29 9 17 3 117 182 21 Rangers nanel
Mai4 ; Vallevfield 30 8 20 2 109 182 18 Tore a ngeles
pp LE Chateauguay 28 3 25 0 110 242 6 ontrea) a Islandersoe

Dimanche Philadelphie à St-Louis
"ei ° ; Toronto à AtlantaWii Valleyfield 4 St-Lambert 6 Winn ;I . . . . . _ . ; ; innipeg à Washingtonip PASADENA (AP)-Lynn nous en sommes a notre  rieur de ma boite cranien-

|

Webster. “Je respectais quart-arriére Vince Fer- D St-Hyacinthe 7 Beloeil 3 Coloradoà VancouverS Swann, assommélittérale- quatrième triomphe dans  ne,”a-t-il expliqué. les Rams avant cette par- ragamo a joué un match rummondville 3 Chambly 3rien ’ q P pla ; . . ; ; Laprairie 15 Châteauguay 3sp ment au cours du troisie- le Super Bowl.” . ; tie, a-t-il admis. Mainte- du tonnerre. Il a bien lan- Pp Lundi gua UNI
Wp | me quart du match du Su- 11 a subi un commotion pan, je les respecte enco- cé le ballon, il a appelé SHCàLon ueuil J ORMAJEURE DU QUEBEC
Se 8 per Bowl hier, a recouvré Swann, dont le catch de cérébrale mineure, mais re plus.” les bons jeux au bon mo- "Mercredi 8 puvision LeBel
ng la santé assez vite pour 47 verges a permis aux rien de grave. Par contre, Quant au plaquur Joe ment. Si nous avons eu Chambly à St-Lambert Cornwall co = M " on Pe Pe
gy| participer aux célébra- Steelers de prendre les de- les médecins ont refusé de Green,il a souligné: “Les raison des Rams, c’est Beloeil à Laprairie Montréal 249 20 23 3 243 20 9
fy tions de la victoire en Vants 17-13 à un certain le laisser retourner dans Rams ne m’ont pas sur- tout simplement parce Hull 9 15 27 7 22 23 a
at Ë compagnie de ses coéqui- Moment au troisième le feu del’action. pris du tout, ils m'ont fait que nous avions plus de LIGUE DES MONTAGNES LABATT Sorel 49 14 30 5 243 294 33je piers. quart, a dû se retirer du vraiment peur, je vous le bons joueurs qu’eux, c’est Pi G P N PP PC Pts Laval 50 11 3 4 197 330 2
fg Jeu apres avoir réussi un STALLWORTH HEU- jure. Je crois que leur tout.” St-Césaire 26 19 5 2 140 79 40 Division Dilio
ffi “Je me souviens de Superbe attrape su REUX . St-Pie 2% 11 10 5 99 91 27 ~~. PPG P N PP PC Ptsde mon nom maintenant et épaules du demi Pat Tho- Granby 2 12 12 2 115 131 % Chicoutimi 50 33 15 2 320 233 68fly | aussi du compte final de Mas: Le coéquipier de Swann, Farnham 26 12 13 1 119 104 25 Sherbrooke 50 30 16 4 209 229 64à ; . . 2 John Stall h ; : St-Ignace 26 9 13 4 8 107 21 T.-Rivieres 50 27 16 7 314 222 &1À. Cp la partie, furent ses pre- “Lorsque je suis tombé ohn Stallworth celui qui Bedford 2% 6 16 4 117 151 16 Québec 49 26 19 4 242 235 56ate mières paroles cohéren- ay sol, c’est comme si une à pris la relève quandil a : Dimanche Shawinigan 50 19 24 7 224 229 45Ir yi tes. Je sais que nous voiture de course avait ©t€ blessé au cours de la St-Pie 2 St-Ignace 2 Dimanche$ Vale, avons gagné 31-19 et que persisté à rouler à l’inté- Saison et hierdans le Su- Granby 6 St-Césaire 9 Montréal I Cornwall 7

Bowl, était t dgg. per Bowl, €tall rayonnan Jeudi Québec 5 Hull 3li de joie apresla partie. St-Pie à St-Césaire Chicoutimi 3 Sherbrooke 7
| Bedford à St-Ignace Laval 0 Trois-Rivières 7
SR “Enfin, j'ai atteint mon Granby à Farnham - Shawinigan 4 Sorel4
| but, a-t-il lancé. Je de- _ Lundi

| vrais plutôt dire: Nous Québec à Laval
| avons atteint notre but. LIGUE NATIONALE
| Jai toujours cru dans Compteurs

) mon talent. J'ai toujours CONFERENCE PRINCE-DE-GALLES Di LA = a Fis
r ’un jour, je pourrais Division Norris lonne, L/y Cru qu'un Jour, Je pour PP G P N PP PC Pts Lafleur Mil 3% 49 85réussir le jeu qui permet- Jtrait aux miens de re- Montréal 46 24 16 6 177 150 54  Tavlor. LA 30 42 72
mporter la victoire. Main- Los Angeles 44 20 16 8 185 169 48 Simmer. LA 36 33 69
tenent c’est fait. Jesavais Pittsburgh 4 18 16 11 155 160 47 Gretzky. Edm. 25 42 67

| ‘avant la fin du match Détroit 44 17 20 7 150 146 41 Trottier. NYI 26 37 63
qu'av 8 1 ’ Hartford 42 12 20 10 140 156 34 Perreault. Buf. 2% 34 6Je pourrais me degager Federko. SL 18 39 57
OIn dans le territoire ter- PR Larouche. Mtl 31 26 57

tiaire des Rams et je ne pron AdamepC pts Nilsson.Atl 23 33 561, d m’étais pas trompé. Re- J ;uk marquez Pque je de veux Buffalo 46 20 12 5 174 126 63
| ‘ Boston 4 26 12 6 171 125 58 Lol rien enlever aux joueurs Minnesota 42 21 12 8 179 129 52 SOCCER MO SON PC Pts$ des Rams. Je suis con- Québec 4 18 21 6 137 153 4 Gervais 1 603 2 5 37 14a vaincu que je peux battre Toronto 4 18 22 4 162 180 40 11 DeBall 11 5 5 1 6 5 11

à peu près tous les demis KlocknerM. 11 5 6 0 41 58 10t défensifs de la ligue Na- CONFERENCE CAMPBELL Barcana 1 406 1 53 54 9me tionale. J'ai confiance Division Patrick Compteurs
a dans mon habilité.” Pi G P N PP PC Pts B A Pts

| Philadelphie 44 29 3 12 188 134 70 P. Thanh Vo. Ger. 22 10 27ti Un autre qui n’en reve- > NY Rangers 48 21 19 8 181 171 50  M. Robitaille. DeB. 18 13244Cela . . SA NES € ® ES N NY | 1 Ser 1

ere Terry Bradshaw a eu peur dimanche. Son épouse, Jo Jo Star.  Dait pas de la performan Lynn Swann est porté en triomphe aprés son touché au 3e Nonders u a 6 ow a x JRivahlBar rHaPoh so S a » : J. Papst.Bar. 14 1119'2buck était là pour le consoler et surtout le féliciter aprés le ce des Rams est le joueur quart, dans le Super Bowl” de dimanche. Washingt 5 10 % 71% 175 27 8 17match. de centre-étoile Mike ashington D. Scopel. Bar 18
à dé |
tres
mi :
pre Hors eu ‘ LE TENN IS/ Combattre la chaleur { Chancere! Ec. ons 1878

bre. rere - —_—
— QE J - REGARDEZ PIERRE, AVEC JE PRÉFÈRE LES CHAPEAUX ; !

UNE CASQUETTE COMME De TOWE, DONT LES BORDS :— geSESOLEILNeME FERA RÉTOMBENT.

Hubert bat pour les perdantes. 3 awl ; Vous avez
Chez les gars, St-André (NÉ . .J , . <

) Bernard 9-5 a défait Ste-Famille 26-18. ù \- votre combinaison?

Stéphane Lessard qui a /
Dans la ligue des Copains contrôlé la rencontre 2 N \ Quelle chancel
de l’Estrie, le Héroux pa a six lement Ne
Sport a eu raison de la ry 7les egaren Yvan
Banque d'Epargne 8 a 6. € ez n per Pa S, ‘ ve i 10 i
Michel Pétrov a pris la Beadle Sept points e Le jeu facile où il suffit
vedette avecquatre buts, runo Savoie cinq. de marquer 6 numéros sur 36[ andis que ilippe Plu- .œ ; ]

a met et Michel Briand y al- .
4 laient de deux buts cha- Tennis Plus oe - ON

VISIÈRE EST TELLEMENT LON-ni cun. Pour les perdants, , GUE QUE LORS UETULANCERAS \Denis Casavant, Claude I emporte TA BALLE AU SERVICE, ELLE TE NE SJFFISE PA IQUE EGHébert, Jean-Claude Gre. RESPEURASRE | (ENT UnMogétioie TEEMMP
€ nier et André Foisy mar-  L‘équipe de Tennis Plus
ell quaient. de Granby a remporté une

le |‘ Dans le second ‘match, viciore, de 32 2 dans un
er le Charles Hubert a défait A ï : te 1gue dé en
" le Ovila Bernard 9 à 5. Le de a 1 oSux epons
wh Charles Hubert s’est assu- be x niversité de Sher-
#|# ré la victoire à la toute fin "r00ke.

du match avec quatre buts Robert Couture a défait
taf en moins de cinq minutes. Jacques Langlois 6-4, 3-6
& | La famille Adam s’est oc- et 6-4.
J cupée de l'offensive des Michelle Dumas a faci-

vainqueurs alors que Pau- lement disposé de Christi-
ot l-André enfilait quatre pe Légaré 60et60 QOï

: buts, Jean-Luc deux. Jac- Marielle Lapatrie et Mi-
|| ques Dostie a aussi deux (pale Roy ont eu raison de

[filets et Alphonse Lise Laroche et Reine La-
Cayouette un. Dans le rose 6-1 et 6-1

camp du Bernard, Alain D'autre part, Marc Boi-
(f Drouin, frusté plusieurs y et Alain Blanchard ont

fois, a quand même réussi perdu devant François

| deux buts; les autres vont Adam et Vallier Boivin 6-1
à Réjean Couture, Ger- et 6-2

| vais Coté et Jean Lahaie. Finalement. Jean Fran-
Les prochains matches ois et Réjeanne Boucher La boursela plus avantageuse que nous connaissions, offerte aux finissants(tes)
auront lieu d ¢ J © bouche d dai i souhaitent ivre leurs études universitairesle chain mardi pro- battaient Germain et Lise u cours secondaire qui uhaitent poursuivre leurs .

: Boivin de Granby 6-4 et
h 6-2.

sd u a
=of Au mini

¢ bask Barcana, asket |
|| [Un programme-dowre  SUFrC'asse Lgcouseosclient patpuaussrfe était a l’affiche jeudi soir, i d'une généreuse allocation rant(e)-officier poursuit son
fl en mini-basket. L‘équipe Gervais à mensuel, tous les Vrais de ranean alse durant
. - 3 ; : 3 A scolarité, les livres et four- les mois d'été: pilote. navi-ÿ St-Jean a remporté ses Dansla ligue de soccer in- wr = i ritures, la pension, l'habille- gateur. radar, communica-A deux joutes contre St-Eu- térieur Molson, le Barca- 5 T es t nd ment, l'équipement sportif tions, administration, génieie gène. Chez les filles, St- na n’a fait qu’une bouchée 11} leile | re : ré un emploi d'été garanti et maritime. . .
if Jean l’emportait facile- du Gervais Sport, l’em- areille i mêmedes vacances payées: ondit h Pour plus de précision, con-|} ment 63-6. Chantal Veillet- portant 15 à 2. Pour les P recy La vie au Colège Miliire  {TCIONERTNPSS oman es Colèges Milaies,

te allait de 26 points ; suahi est équilibrée en fonction leurs exigences et la carrière
ir y points, vainqueurs, M. Riyahi a d'un programme complet de L'enseignement universitaire  d'officier, communiquez avecis Carole Croteau 13, Valérie enfilé cinq buts, J. Bapst formation d'officiers de car- dispensé sur le campus du le Centre de recrutementle
€ Dupont 10. quatre, P Santin trois. D rière. Le Curriculum com- College couvre, entre autres: plus près (l'adresse apparaît
i ” 21 vint rend trois volets: administration, génie, scien- dans pages jaunes sous' Chez les garçons, St- Scopel deux et M. Restall o formation universitaire ces, mathématiques, lettres. rubrique « Recrutement»
ol Jean gagnait 22-10. pany un. Pour les perdants, G. Ultra D EEEE GENS GENS CES EE SEED SERS Shas WE SS SES ES CES CES ESlp amache a six points et Hang Hong a marqué. ra Douce-
f Stéphane ‘Simard quatre. Dans = armatch, NOM:
y Pierre Major a quatre DeBall et Klockner ont
= buts pour les perdants. fait match nul 3 à 3. Pour AGE: Te:i pans autre rencontre, DeBall, N. Glashmacher' illes, Ste-Familile a per-  M.Robitaille et A. Beaur- : oy ADRESSE 7LA du 29-4 contre St-André. gard ont été les buteurs. 25 Cigarettes King Size

LES FORCESél Nathalie Chicoine a 12 La réplique et venue de "
ARMEESr buts pour les gagnantes, JL. Gendron, E. Waldis : RTS SRE : ) CANADIENNES3 Nathalie Meunier quatre et M. Levasseur . ; In , EU ; , NIVEAU SCOLAIRE:: Avis: Santé et Bien-être social Canada considère que le danger pourla santé croît âvecl'usage-éviter d'inhaler. == URSS ENS GENS CNE SENS ENS SNS EE ShaSSEE SIND EER SE SMGSSS

Moyenne par cigarette: “goudron” 1 mg. nicotine 0.1 mg. 71
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PROPRIETES PROPRIETES
A VENDRE201 PROPRIÉTÉS

20 1 A VENDRE
 

201 A VENDRE

23-30 Choinière près Dufferin,
Granby. Bungalow 4 ans, en bri-
que, 57 pces, sous-solfini, terrain
200x400. Tél. 375-2176ie soir.

 

 

après 5h à: 372-8423

ie

IMMEUBLES CHATELAINE
REALTIESTTET

 

GRANBY
Bungalow en brique, entrée split, 6pièces, 3

chambres à coucher, salle à diner, laveuse à

vaisselle encastrée, sous-sol en partie fini avec

foyer, porte-patio, piscine avec équipement, ter-
rain superbe, comptant requis: $5,000.00 Prix à

discuter.

S’adresser:

Immeubles Châtelaine
Courtier

378-3009

BUNGALOW style canadien, 7%
pièces, 3 chambres, grand sol-
arium 12x20 avec foyer, piscine,
rénové à neuf en brique, dans
centre-ville, rue tranquille. Tél.

PC-195

  

   

 
 

Les cartes d'affaires

 

PIERRE GIRARDOT
NOTAIRE

175 RUE DUFFERIN
GRANBY, (514) 372-2211

Bureau =galement le soir sur rendez-vous
  
 

 

31128

DALLAIRE, PICOTTE, ALAIN 6.0. Dallaire, CA

DESAUTELS, BRODEUR & CIE CA. |JP. Piotto. CA
L.J. Alain, CA

COMPTABLES AGREES |àDesauteis, ca
Y. Brodeur, CA

74, rue Court, Granby, Qué. Y. Racine, CA
Edifice Centre Professionnel L. Dextradeur, CA

Tal.: (514) 372-3347 C.P. 356

29495   

DUPLEX à vendre à St-Césaire,
$22.000. Tél: 469-3036.

GRANBY: bungalow neuf 24x42,
situé Canton Granby, 5% pièces, 3
chambres, système chauffage
élect. Terrain 178x160. Prix
$30.000. Hypothéque de $26,000
transférable avec paiement
$289.66 par mois. IMM. CHATE-
LAINE, COURTIER. 378-3009 ou
469-2839

GRANDE maison, vieux style,
électricité finie à neuf. Possibilité
de 2 logis. Grand terrain. Située
centre-ville de Farnham. Prix à
discuter. Tél. 293-6798 après 5h.

OFFRE SPECIALEI! maison de 3
logis, logis du bas 6 pièces. Libre
immédiatement. Dans site com-
mercial et de rénovation urbaine.
PAS D'AGENT. Tél. 378-9015, ou
après 8h à: 372-4336

PLACEMENT J.E.M. INC. nous
achetons votre propriété “COM-
PTANT”. Si vous voulez vendre ra-
pidement, appelez-nous a: 372-

amid).
RUE IBERVILLE SECTEUR TRES
RECHERCHE: bungalow brique, 3
chambres a coucher, planchers
bois franc, foyer en pierre, sous-
sol fini. Abri d'auto. S'ad. IMM.
ROYAL ENRG., MME CAROLE
ROBERT, agent, jour: 378-7874

TERRAINS pour bungalow, préts
a construire avec entrée d'eau et
dégoût, situé rue Simond Sud.
Aussi un terrain de 82% x 225%,

zoné multifamitial, rue St-Charles
Sud. Aucune amélioration locale à

payer. Pourinf: Gilles Massé. con-
st. 378-1263.

  
Cottage 8 pces, grand
$34,500. Faites vite.

PROPRIETES À
202 REVENUS À VENDRE

FARNAHAM: maison à revenus de
4 logis, bien située. Site tranquille,

en très bonne condition, construc-
tion récente, grand terrain. Prix à
discuter. S'ad. 469-4823 ou 469-
3133 demandez Serge.

203 PROPRIETES
DESIREES

AVONS URGENT
BESOIN DE

Bungalows. duplex, triplex. Con-

struction brique. Situés dans ville
de Granby ou le canton. Avons

plusieurs acheteurs sérieux avec
comptant requis.

Tél. 378-3009
IMM. CHATELAINE

COURTIER

206 MAISONS MOBILES
ROULOTTES À VENDRE

MAISON MOBILE 14x68, installée

Tél.
MAISON MOBILE, 68x14, lave-
vaisselle, air climatisé, poéle gen-
re Franklin, remise, tour avec ro-
ter, située endroit tranquille, bas
prix. 378-6867

208 TERRAINS
A VENDRE

ATTENTION! SPECIAL AUX CON-
TRACTEURS! terrain 60x98, avec
belle talle de bouleaux, situé rue
Belcourt, près des Galeries. Prix
86,500 non négociable. Tél. 378-
7436

201

 

 

 

PROPRIETES
A VENDRE

 

   
terrain, rue Denison Ouest,

LUCIEN HEBERT: 372-4912

Rue St-François: Bungalow 8 pces, sous-sol fini, gara-

ge, gr. terrain, brique, alum. & bois, $56,500.

LUCIEN HÉBERT: 372-4912

Canton: Bungalow brique, bois, alum., 5'2 pces, sous-

sol fini, terrain 186x220, prix à discuter, taxes: $427.56

LUCIEN HÉBERT: 372-4912

Rue Lansdowne: Duplex

neuve, bonne location.

brique 5% pces, construction

LOU W. BRINDLE: 372-8887

Rue Legget: Bungalow 5% pces, grandeur 30x47, ga-

rage, grand terrain, endroit tranquille.
LOU W . BRINDLE: 372-8887

Rue Noyan: Bungalow neuf, style québécois, façade

pierre, grandes pces, très bonne construction, prêt à

habiter.
LOU W. BRINDLE: 372-8887

Ste-Cécile Milton: Bungalow 5 pces, brique, garage,

terrain 143x100, 65.
COLETTE THERRIEN: 372-8887

Belle maison antique, canton, 3 c.c., écurie neuve lo-

geant 6 chevaux, qarage.
COLE? TE THERRIEN: 372-8887

St-Valérien: Gr. Ligne;
grand terrain.

maison campagne, 4 pces,

ROGER LANGLOIS: 379-5893

‘ch. Brandriek: Bungalow 72, 44 pces, grand sous-sol,

terrain 4,300 pi.ca., ruisseau.
ROGER LANGLOIS: 379-5893

 

PC-194

 

 

VieUhlne lis miea8e «ide tee

   

  
    

 

04/4 vousEN NJNous SOMMES AU
PRIE MONSIEUR, ‘Pays DE LA LIBERTÉ,

CE DISQUE ME. /
PLAIT!
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DAGOBERT EST TRES
TENTE PAR LES EXERCI-
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ET COMMENT

S'Y PREND-IL ?

  
 

 

CE MATIN, IL À MARCHÉ
SANS ARRÊT ENTRE LA
CUISINE ET LA PORTE

D'ENTRÉE!

   
      

  
MICKEY MOUSE-------------------------00eCCCCOO
 

Walt

JE NE ME SERS JA.
MAIS DE MA HUTTE
DANS L'ARBRE

\ PENDANT LA MAUVAI.
N SE SAISON |

î
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‘st Disney Productions

Worid Rights Reserved
  

   
  MES AMIS VONT |

S'Y INSTALLER TRÈS
TRANQUILLEMENT.

  

V v Ü Distributed by King Fomtares Syndicate  
  

 

  
 

 

  

 

 

 
Copyright opera mundi À 

 

"CHASSEUR|
DE FAUVES

 

  
     

 

PAGE 10 — LAVOIXDE L’EST — MARDI 22 JANVIER 1980

su

FOURREU.

FERMES
A VENDRE209

BRIGHAM: ferme 66 arpents, mai-
son neuve, grange 80x35 avec
beaucoup d'arbres. Bien située.
Tét. 375-2176 le soir.

201 "ew

210 COMMERCES
AVENDRE .

COMMERCE D'EPICERIE-BOU-
CHERIE $42,000 d'inventaire,
bâtisse commerciale 60x130, chif-
fre d'affaires; $600,000 par année,
hypothèque transférable au nou-
vel acquéreur. Aucun comptant
requis. Prendrais bungalow ou
propriété à revenus en échange.
S’adr: IMM. CHATELAINE, cour-
tier, 378-3009 ou 469-2839.
 

 

 

GRANBY: 25 rue Wellington,
bungalow en brique de 25x45,
très luxueux, 6% pièces, partie
du sous-sol fini, avec foyer,
carport, cour pavée, beaucoup
d'articles inclus dans le prix de
vente. Tél. 378-3009 ou 469-
2839

GRANBY: Commerce d’épice-
rie-boucherie, inventaire:
$45,000, chiffre d'affaires:
$600,000 annuellement, toge-
ment à même. Prendrait bun-
galow en échange. Tél. 378-
3009 ou 469-2839

GRANBY: Rue Vittie, cottage 6
pièces, 3 chambres à coucher,
terrain 60x100, cour pavée, ta-
xes: $760 par année. Prix:
$35,000. Tél. 378-3009 ou 469-
2839

GRANBY: Rue Langlois, bun-
galow en brique et déclin, de 6
pièces, 3 chambres à coucher,
2 salons, construction de 1 an,
poêle et four encastrés. Tél.
378-3009 ou 469-2839

GRANBY: 589 Jeannine, bun-
galow neuf en brique de 6 piè-
ces, carré de 27x41, terrain
150x150, construction de 3
mois. Tél. 378-3009 ou 469-
2839.

S'adresser

Immeuble Châtelaine
courtier

469-2839 ou
| 378-3009  
      

   

 

IMMEUBLES

à Luc Gira
ILLS

     

  
  

   

    

   

 

  

  

 2750. GRANBY:cottage
brique. ‘Ble pees, garage,
piscine, “centre-ville, rue
Cartier,grand terrain,
$33,000,00 He LE

=857 GRANBY: immeuble
à tevehus21 togis, coin St
Hubert & ‘Ave. du Pare, re-
venus $41,000.00 #an
échange considéré. ;

-832 LAC BROME: An-
| Gienne propriété en bois
de 7 pces, rénovée, pou-
très au plafond, planchers
en-chêne, foyer, hypothé-
que 104%, terrain 30
‘atres, 88500000

:- Pourinformations:.
“Luc Girard, 372-4365

=776 SHERBROOKE: 3140
Dututh, bungalow clap. §
masonite, 7% pees, const. §
1972. piscine hors-tetre, F
remise, $46,000.00 = Ë

#822 GRANBY: 331 Walia§

ce, “magnifique bungalow}

pierre des champs, 7%§
pees, foyer pierre, garage, §

3.85, grand terrain,
$48,800.00; échange consi-

déré maison 4 revenus.
2766 COIN STE-CECILE &
CHEMIN ST-PAUL: Terrain §
60,000 p.c.; commercial,

entrepôt, $75,000.00
788 GRANBY; 690 St-E
Francois; duplex stucco;

fenêtres aluminium, 4%
pces, Ch, couverture neu-

ve, garage, cour asphaite,
$25,000.00

Pour informations:
__ Gérard St-Martin,
“ 372-4368 ou 378-2711
=810 ST-ALPHONSE: bun-#
galow brique, 8% pces, Ë
carport, terrain boisé.

Pour informations:
Monic Dubuc ou
Camii Lévesque

372-4366 ;
=850. CANTON GRANBY:
Magnifique terrain 60,000
p.¢., Ch. Grande Ligne,
prêt à être construit,
$5,500.00

=827 MANSONVILLE: Rue
Bellevue, triplex en bois,

‘rénové, 1x6% pces, 2x4%
pees, garage triple, grand
terrain, trés belle valeur &

$43,500.00
756 GRANBY: Rue Bé--
rard, bungalow 6% pces,
entièrement rénové, foyer,
piscine creusée-chauffée,

16x34, garage attaché, re-
mise. Faites, offre! Prix à
discuter.

Pour informations:
Camil Lévesque

| 372-4368ou 378-2120

IMMEUBLE
LUC GIRARD

courtier

45 Contre, GRANBY
372-4366 
 

 

21 1 COMMERCES
A LOUER

A LOUER pour ceux ou celles qui
désirent leur propre commerce.
J'ai un beau salon de coiffure pour

dames, tout équipé à 5 chaises ou
vente d'équipement et local à
louer. S'ad. 1242 King Ouest.
Sherbrooke.

MAGASIN A LOUER: 1,000 pi.ca..
$8,000 par année. chauffé, situé
au 8, rue Gill, Granby. S'ad. 237
Principale, 372-3377 entre 9h a.m.
et 5h p.m. du lundi au vendredi.

MAGASIN A LOUER: 70x35, avec
grand stationnement. 378-1544.

222 ARGENT
A PRETER

Préts hypothécaires
1ère, 2e, 3e

(Ville ou Campagne)
TAUX COURANTS. Pour achats,
réparations, constructions, ventes,
échanges, estimations. BADEAU
ET FILS, courtiers.

GUY GALLANT, agent
105 Bouchard, Granby
372-9030 ou 372-1330.

APPARTEMENTS
24 À LOUER

APP. 14 pces, meublé, chauffé,
éclairé, situé 11, St-Charles Nord.
378-8427 entre 8h. a.m. et 5h.
m

APP. 14,2234,42, pièces, meu-
blés, chauffés, TV optionnelle, si-
tués centre-ville. Prix à partir de
890 par mois. S'ad. 255 Ave. Parc,
tél. 372-4121 (après 7 h p.m. 245
Ave. Parc, app. 1, Granby).

APP. 2% et 3% pièces, meublés,
chauffés, éclairés, taxe d'eau
payée. Libres 1er février. AUSSI:
4%, meublés ou non meublés.
Pour visiter: 378-1486.

APP. 2'» pièces, meublé, chauffé,
éclairé, salle de lavage commune
au sous-sol. Rénové à neuf. Tél.
378-5041 +

APP. 2, pièces, meublé, chauffé.
éclairé. Prix $145. Tél. 372-0081
après 5h.

FARNHAM:app. 24 pièces, meu-
blé. chauffé, éclairé, taxes de lo-
cataire incluses. Libre 1er février.
Tél. 469-4823 ou 469-3133 de-
mandez Serge.

PRES DES GALERIES: 1» pces,
neuf, meublé, iibre immédiate-
ment, situé 611 app.2, Jean-Talon,
$170 par mois. 372-0200.

243 MAISONS
À LOUER

MAISON: à louer. 4e pces, à Rox-
ton-Pond. Tél: 372-6914.

244 LOGEMENTS
À LOUER

A ST-PIE: 2» pcs, meublé, très
gai, idéal pour personne d'un cer-
tain âge, près de l'ancien pont.
Aussi 42 pces avec garage, près

de l'ancien pont. 372-9892.

COWANSVILLE: logis à sous-
louer, 3% pièces. Tél. 263-6037

COWANSVILLE: 4'2, 52 pces, li-

bres ter Décembre, chauffés,
éclairés, stationnernent avec prise,
déblayé pour l'hiver. Pour inf.

s'adr: 104 des Bouleaux, app. 5,
Cowansvilie, tél: 263-4104.

LOGIS 3% pièces. 4% pièces à
8190 et 54 pièces 5250 par mois,
non chauffés et non éclairés. S’ad.
372-2101

LOGIS 4» pièces, rion chauffé, li-
bre immédiatement. Tél. après 5h

à: 378-5256

LOGIS 52 pièces, installation la-

veuse-Sécheuse, système aspira-
teur central. Libre ter février. Si-
tué 1120 Simonds sud. Tél. jour:

378-0545 soir: 378-0296

NOUVEAU DEVELOPPEMENT
près polyvalente J.H. Leclerc. Ta-
pis mur à mur, eau chaude four-
nie, installation laveuse-sécheuse.
Taxe d’eau payée, 4% pièces à

1140 Simonds sud. Tél. 378-3193
--AUSSI: 52 pièces à 1150 Si-
monds sud.

24 APPARTEMENTS
DESIRES
er
DEMANDE app. 4% pièces, en-

droit tranquille pour mois de mai
ou juin. S.V.P. appelez après 5h.

372-9904

LOCAUX
247 A LOUER

LOCAL commercial à VENDRE
1,000 pi.ca. de magasin, 1,000
pi.ca. en entrepôt. Tél. 372-2101

256 BUREAUX
A LOUER
rs
2 BUREAUX à louer, 1,200 pi.ca.,
climatisés. Situés 237. Principale

coin Gill. S'adr: 237, Principale,
entre 10h. et 16h. tél: 372-3377.

251 DEMANDE
À LOUER

CHERCHE maison seule à louer,
disponible à partir de mai. Tél.
378-7151

DIVERS
258 A LOUER

 

 

 

 

 

372-5433 

DIVERS
À VENDRE27

LAZY-BOY et stéréo, $170 pour
les deux. Tél: 378-7886.

MACHINE A ALIGNER “Hunter”
entièrement électronique, comme
neuve, d'une valeur de $15,000.
Prix à négocier. Tél: 772-5394 (St-
Pie).

DEMANDE
286 À ACHETER

ACHETERAIS vieit or. argent ou
bijoux. Paierais comptant. Tél.
263-6037

ACHETERAIS monnaie en argent
ou en or, comptant. Meilleur prix
dans la région. Tél. 372-1548 ou
539-2001

ACHETERAIS monnaie en argent
ou en or. Aussi articles argent en
sterling et bijoux en or. Vitrerie
antique et vaisselle de porcelaine.
243-6760 Knowlton.

ACHETERAIS batteries et radia-
teurs à $4. Mêmes'il y en a qu'un,
j'irai le chercher. AUSSI: si vous
avez de bons objets ayant quelque

défectuosité et que vous voulez
vous défaire, appelez-moi: 372-

0000
VOUS AVEZ BESOIN D’ARGENT,
nous achetons vos vieux bijoux en
or. comptant. S'adr: Bijouterie
Brodeur. 315, Principale à Granby.

INSTRUMENTS
288 DE MUSIQUE
tr
BATTERIE “Ludwig” avec cynbal-
les Dziljan. Prix $950. Tél. 539-
3432 après 6h.

301 DEMANDE

AVON! VOTRE BUDGET VOUS
CAUSE T-IL DES ENNUIS?
Réalisez d’intéressants profits en
vendant des produits cosméti-
ques de haute qualité. Je vous di-
rai ce qu'il faut faire, composez:

375-1347 ou 372-4116 demandez
Lise Campbeil.

 

 

  

PERSONNEL

PERSONNEL
DEMANDE

COMPTABILITE
TENUE DE LIVRES

Une entreprise en pleine expan-
sion requiert ies services d'un
commis-comptable. homme ou
femme. possédant 3 à 5 ans d'ex-
périence dansla tenue de livre gé-
nérale. Lieu de travail: Bromont.
Téléphonez en toute confidentiali-
té à:

460-4751
A Marioville

Demandez Sylvie.

ENTREPRISE internationale dans
région Granby. St-Hyacinthe, au-
rait urgent besoin de personnes
compétentes pour travail de bu-
reau et chef de groupe. Pour en-
trevue: (514) 532-3374

NOTRE USINE de bas nylon re-

cherche des candidats sérieux,
hommes ou femmes. âgés de 18
ans et plus. Aucune expérience
requise. Bon entrainement. S'ad.
BURLINGTON CANADA INC.
Dept. du Personnel, Rue Carna-
tion, Waterloo. Qué.. tél.: 539-0676
ou 539-0122

NOUS AVONS BESOIN de 4 per-
sonnes serieuses. fiables dans la
région à temps plein ou partiel.
avec sécurité et possibilité d'avan-
cement, Pour rendez-vous: 372-
5788.

OUVERTURE IMMEDIATE pour 4
personnes majeures avec auto.
Tél: 372-5745.

RECHERCHE gardienne a la mai-
son, 2 enfants, un 7 ans etl'autre 4
ans. À Waterloo. Tél. 776-2215

jour et 539-3258 le soir.

RECHERCHONS personnes pour
travail à temps plein ou partiel.
Expérience non nécessaire. Tél.
372-5743

TRAVAIL A TEMPS PLEIN ou
partiel pour personnes sérieuses,
responsables avec qualifications.

Pour entrevue: 372-9379,

URGENT BESOIN! d'hommes et
de femmes pourdistribuer catalo-
gues et prendre commandes. Ga-

gnez de $7 à $9 l'heure. Opportu-
nité de gérance. Ecrire: Gérant du
Personnel, C.P. 841. Granby. J2G
2W1 ou tél. à: 378-0568

 

 
DESSINATEUR DEMANDE

— Temps partiel

263-5252   
 

07  S’adresserà:

TRAVAIL
30 DEMANDE

CHERCHE emploi commecaissiè-
re. secrétaire ou commis-compta-

GERANT ou assistant-gérant pour
plan de nettoyage, 30 ans d'expé-
rience, pressage suède, tuyaute-
rie, chauffage de bouilloire. Tél.

après 4h30 à: 372-9997

JE CHERCHE un travail comme
concierge, immédiatement, dans

Granby. Tél. 378-0362

30 VENDEURS
VENDEUSES

GRANDE OPPORTUNITE pour
vous, si vous êtes un vendeur di-
rect ayant des connaissances

étendues avec une preuve de re-
cord de productivité. Maintenant

vous pouvez joindre une équipe
d'une vibrante organisation natio-
nalement connue, à plein temps
ou temps partiel. Nous sommes
Diamond Lamp. une compagnie
établie depuis 26 ans. dans la dis-
tribution de lumière industrielle et
produits pour économiser l'éner-
gie. Nous vendons directement

aux plans industriels, aux maison-

s-appartements. écoles, agences
gouvernementales, institutions et

commerces. Nous offrons une gé-
néreuse commission payée à cha-
que semaine. Pas d'intervention

du bureau central. Programme de
primes et de ventes existantes.
Auto nécessaire. Ecrire à: Dia-

mond Lamp, Box 874, Hamilton,
Ont. L8N 3N9 ou tél.: Ben Albert
416) 522-4348 avant 22h.

REPRESENTANT demandé pour
région de Granby et environs. Ex-
périence dans la vente nécessaire.

Défit de haute classe. Territoire
protégé. Produit garanti par la

compagnie. Inf. Sherbrooke (1)
819 563-3402 de 9h à 17h.

COUPLES
304 DEMANDES

UNE COMPAGNIE nouvellement
installée dans la région, recherche
un couple sérieux désirant revenu

supplémentaire. Posséder une
auto serait un atout. Inf. 378-0570

322

 

 

EDUCATION
INSTRUCTION

COURS PAR CORRESPONDAN-
CE: dactylo, français, anglais, sté-
no, écriture, diplômes. S'adresser

au Frère St-Yves: 469-3145.

 

34 1 ENTREPRENEURS

DENIS SOREL artisan-menuisier,
1495 Rang Papineau, St-Paul
d'Abbotsford. Tél. 379-9723

342 GARDERIES
 

 

A LOUER téléviseurs et stéréos
neufs aucun frais d'entretien. Pos-

sibilité d’achat. LOCATIONS B.O.
GRANBY ENRG. jour: 372-2535
soir: 534-2086.

VOYAGES
26 1 TRANSPORT

CHERCHE passager pour voyager
de Cowansville ou environs jus-
qu'au Métro de Longueuil. Tél.
263-1672 après 5h p.m.

21 1 DIVERS
À VENDRE

ACHAT ET VENTE de meubles
usagés. S'adr: 263-2231 ou 263-
_2093, M. Fernand Poulin.

ACHETONS: ustensiles indivi-
duels (coutellerie), plateaux, vases

en argent et même plaqué argent,
pièces de monnaie et collection
Olympique. AUSSI achetons or et
cuivre, argent sterling. Nous pou-
vons aHer chez-vous. Payons le

plus haut taux. Demandez Chris-
tian Boucher a: 378-0466

BOIS FRANC 2a vendre, gros et
détail. Les Entreprises Pierre La-
plante Inc., tél. (1) 819 858-2793
ou 858-2216 (frais virés).

 

 

 

 

| GARDERIE
NOUVELLE

“MARIE-SOLEIL”
Située près des Galeries
de Granby, du lundi au

vendredi de 7h à
17h30. Enfants de 1 an
et plus. $6 par jour.

Tél. 378-8245
0188

362 TRACTEURS

TRACTEUR de ferme Massey-
Ferguson avec pelle avant et grat-
te arrière, très bonne condition,
très propre. Tél. 378-2490 . ;

TRACTEUR, Chenille Bombardier,
1969, avec cabine, moteur V-8,
très bonne condition. 469-2150,
André.

   
 

MOTOCYCLETTES
365 SCOOTERS

HONDA XR-250, 1979, 1,100km.
81.695 ou meilleure offre. ou
échangerais pour moto de route.
Tél. 378-9763

MOTO Honda 250 Trial, 1976. Tél.
372-4599

366 REMORQUES

REMORQUE de moto-neige dou-
ble. S'adr: 264. St-Georges. Ange-
Gardien. 293-3500.

368 CAMIONS

CAMION Fargo. pick-up, 1972.
automatique. 8 cylindres. A-1. 4
pneus neufs d'hiver. en très bonne
condition, $475 ou prix à discu
Chrysler 1970. moteur 383. auto-
matique. en très bonne condition.

S300 ou prix à discuter. AUSSE
machine à laver le linge à tordeur

PICK UP, Chevrolet. ‘z tonne.
1977. 350 automatique. 32.000
miiles. servo-freins et direction.
S4.600. Vendeur: 378-8712.

310 AUTOS
À VENDRE

CHEVROLET Monza 1979 avec
V6. automatique. 23.000km. AUS-

SI: moteur 350 de Buick à vendre.
Tél. 539-2127

DATSUN 1973. 4 ptes. 62.000 mil-
les. autom.. prix $550. AUSSI:

Pontiac Astre 1974, manuel. prix

$450. Tél. 378-5093 après 5h.

ELCAMINO, 1975. 2 barils, noire,
beaucoup d'équipement, très pro-

pre. 469-2150. Andre.

FIREBIRD Esprit. 1975, toujours
été à une femme. Très propre.

Après 6h à: 469-4650

FORD FIESTA
1978

23.000km. standard. en excellente

condiiton. Pour informations:
378-0101

de 9h a.m. à 5h p.m.

PLYMOUTH Fury Sport. 1976.
21,000 miltes. 6 pneus Michelin.
radio am-fm cassette, air climati-

sé. Très bon prix. Tel. 378-1966

PONTIAC LEMANS coupé sport.
1977. couleur bleu avec sun roof,

moteur 305. 372-1304.

TOYOTA Corolla, 1979. moteur
1600. 9000km. manuel. prix à dis-
cuter. Tél. 375-1339

VENTURA 1976. Coupé Sport,
servo freins et direction. 4 pneus
radiaux d'été et 2 d'hiver. Très
propre. S2.500. Tél. 469-2436 ou
à: 1101 Notre-Dame. St-Césaire.

 

 

 

 

 

 

ENCAN
Sur l'ancienne ferme de
JEAN-LOUIS HUARD, Rang 3
(Langevin), St-Alphonse de
Granby (cté Shefford), VEN-
DREDi 25 JANVIER 1980, 1 1h
précise.
ERONT VENDUS (environ):

122 truies dont plusieurs avec petits et
‘quantité d'autres devant mettre bas
sous peu; 9 verrats et 200 porcelets.
EQUIPEMENT: un TRACTEUR Allis-
Chalmers no 1-400 avec att. 3 pts; géné-
rateur Fidélité d'une capacité de 25,000
watts; réservoir à purin; souffleuse à
nelge; et un vibroculteur att. 3 pts.
Conditions: argent comptant ou chèque
certifié.
Pour informations, s'adresser à l'encan-
teur:

JULES CÔTÉ
encanteur bilingue licencié

1274 Sud, Cowansville
Tél. 514 263-0670 ou 263-1434

PC-238
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LOI SUR LA FAILLITE
AVIS AUX CRÉANCIERS

DE LA PREMIERE ASSEMBLEE
Dansl'affaire de la faillite de:
JEAN-LOUIS HUARD -CULTIVATEUR
MONIQUE PERCY HUARD -MENAGERE
RANG LANGEVIN, ST-ALPHONSE DE

GRANBY, P.Q. JOE 2A0
AVIS est par les présentes donné que le

déblteur susdit ont fait cession le
16ième jour du mois de janvier 1980 et
que la première assemblée des créan-
ciers sera tenue le 4ième Jour du mois
de février 1980, à 1.30 heures de l'a-
près-midi, au Palais de Justice, 35 rue
Dufferin, Granby, Qué..
DATE DE GRANBY, ¢ 17ième jour du
mois de janvier 1980. %

NORMAND,J. TURCOTTE, C.G.A.
SYNDIC

Bureau de: Jolin, Turcotte & Assoclés
Syndics licenciés
370 Principale, Granby, Qué.

PC-239

 

———

à l'âge de 64 ans.

—1963: Traité de coopé-
ration franco-allemand.

—1943: Début du débar-
quement des Alliés à Anzio
Italie).

—1901- Mort de la reine
Victoria à qui succède
Edouard VII.

—1811: Napoléon annexe
Oldenburg.

AVEC LES COMPLIA
mm

A.E. LEPAGE
ml

 

VILLE DE LAC BROME
122 Lakeside -C.P. 60

(Knowlton) JOE 1V0 Lac Brome, Qué.
(514) 243-6111

AVIS PUBLIC
REGLEMENT NO. 24-A-80

AVIS est donné que le Conseil munici-

pai de Lac Brome a adopté le règlement
No. 24-A-80 le 14 janvier 1980 et qui
modifie les tarifs des permis des Instal-
tations septiques ainsi que le pourcenta-

ge à payer de la valeur imposable ré-
évaluée pourfins de parcs et terrains de

jeux lors de l'approbation d’un plan de
subdivision.
Ce règlement peut être examiné durant

les heures régulières du bureau à l'Hôtel
de Ville et entrera en vigueur selon la

lol.
Donné à Lac Brome, ce 17 janvier 1980.

Raymond Poitras
Greffier par intérim

PC-241

 

    

—1517: Les Tures pren-
nent Le Caire.

Ils sont nés un 22 janvier:

—Francis Bacon, es-
saviste et homme d'Etat
britannique (1561-1626).
—Gotthold Ephraim Le-

sinng, poète allemand
(1729-1781).
—André Ampère, physi-

cien français (1775-1836).

 

   

 

—Les mois croisés—
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HORIZONTALEMENT

Ne manquez pas 1— Suspendre la sensibilité, en faisant respirer de
l’éther. — sans vêtement.

h di 2— Marquela totalité. — Eduquer.
C aque Same | 3— Va ci et là. — Peine. — terminaison de verbe.

4— Etre convenable. — Ocrer, moins unelettre.
: 5— Jumelles. — Agitée.

votre chronique 6— Fin de verbe.— Conjonction.— Voyelles.
7— La Sainte-Vierge. — Note.
8— Religieuse. — Durillon.
9— Très petite quantité. — Etablir.
10— Enlever. — Enveloppe coriace de quelquesfruits.

> apres > 11— Aller (latin). — Cheval complet.
Le bi 1 olag 12— Blesser. — Sansintelligence.

#, VERTICALEMENT
e * >

La Page d'histoire—
À J 1— Nom donnéà deux vents du nord. — Filiforme.

} 2— Grosse moulure, — Ville égyptienne.
Mardi 22 janvier 1980 —1760: Les Français sont 3— Grand lac. — Câble de cent-vingt brasses(pl.).
22èmejour de l’année battus par les Anglais à la 4— Faire cesser le feu.

bataille de Wandewash, en 5— Réitération. — A une forme ovale. — Fnf.
Inde. 6— Lieu, place.

—1979: Attentat mortel à —1655: Olivier Cromwell 7— Réprimanda. — Prép. lat.
Beyrouth contre Abou Has- dissout le Parlement bri- 8— Choisi par élection. — Relief des formes.
San, organisateur présumé tannique. 9— Marquela réciprocité.— Elèvela voix.— Quote-part.
du massacre de Munich. _1598: La France et 10— Chaleur d’imagination qui animele poète. — Boîte

—1973: Mort du président l'Angleterre déclarent la morte [
américain Lyndon Johnson guerre au saint Empereur li— Dieu marin. — Particule.

germanique Charles V. 12— Patrie d’Abraham. — Religieux franciscain reformé.

PROBLEME 4459
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VILLE DE LAC BROME
122 Lakeside -C.P. 60

(Knowlton) JOE 1V0 Lac Brome, Qué.
(514) 243-6111

AVIS PUBLIC
REGLEMENT NO. 66

IMPOSITION DES TAXES FONCIERES
ET AUTRES FRAIS DE SERVICES

AVIS EST PAR LA PRÉSENTE donné à
tous les propriétaires que le règlement

No. 66 décrétantle taux de taxes fonciè-
res et les divers autres frais de services
pour l'année financière 1980 a été ap-
prouvé par le Conseil Municipal le 14
JANVIER 1980.
Toute personne intéressée peut en

prendre connaissance à l'Hôtel de Ville,
122 Lakeside, durant les heures réguliè-
res.
Ce règlement No. 66, entrera en vigueur
le jour de sa publication.
DONNÉ A LAC BROME, ce 17 janvier
1980

R. POITRAS
GREFFIER PAR INTÉRIM

PC-240

pm,

—  L'horoscope
PE

du 23 sept.

au

23 oct.

En affaires, les sentiments
n’ont pas toujours leur place.

Un excellent ami peut être un

BALANCE

mauvais associé. parce qu’i!
ignore telle spécialité.

SCORPION du 24 oct.
au

22 nov.

Dans un important projet,

il faut toujours se méfier de
ceux qui peuvent vous nuire.
D'excellents amis peuvent ja-
louser votre succès et favori-
ser les adversaires, ’

SAGITTAIRE du 23 nov,

EE 2 déc.
Pour travailler séricuse-

ment à des travaux d'esprit.
le calme et le repos sont es-
sentiels; éloignez-vous de ceux
qui ne cherchent qu'à vous
faire perdre du temps.

CAPRICORNE du 22 déc.

20«t 6 20 janv.

Réfléchissez avant de pren-
dre une décision; mais ne vous
laissez pas trop influencer par
des parents bien intentionnés.

VERSEAU du 21 janv

au

19 fév.

En affaires, surveillez l’en-
semble des opérations avant
de vous lancer. Il ne faut pas

non plus attaquer vos amis

parce que certaines rumeurs
prétendent des choses fausses.

POISSONS du 20 fév

BX :20 mars

Dans votre vie, il survient
jes changements exception-
nels. Avant d'oublier vos amis
et associés rappelez-vous du
l'assistance qu'on vous a don-

Les décès 

PENELLE
(MmeRose-Anna)

A Sherbrooke, le 20 jan-
vier 1980 a l’âge de 83 ans
est décédé Mme Veuve Wil-
frid Penelle née Rose Anna
St-Onge demeurant à Sher-
brooke. autrefois de Gran-
by. Les funérailles auront
lieu jeudi le 24 janvier. Le
convoi funèbre partira du
salon

Victor Rochon Enrg.
48, Principale

Roxton-Pond, Qué.
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POUR LA SEMAINE

BELIER du 21 mars

J20 avril

Quand les difficultés aug-
mentent, il faut avoir plus de
courage et de détermination.
Le dernier obstacle est sou-
vent le plus dangereux, mais
les succès sont prochains.

TAUREAU du 21 avril

au

20 mai

Ne vous préoccupez pas de
tous les problèmes à la fois,
examinez votre situation et
Agissez pour redresser vos af-
faires.
GEMEAUX du 21 mai

fi21 juin

Rappelez-vous toujours qu'il

est préférable de préparer

vos projets dans le silence.

CANCER du 22 juin
au

22 juillet

Il est toujours important de
de pas. être trop ambitieux et
savoir ce que vous pouvez réa-
liser. Ne vous fiez pamais trop
aux autres,

LION du 23 juillet

au

23 aout

Ne prêtez pas d'argent sans
précautions; mêmes les bons
amis peuvent oublier. tandis

qu'un document légal est tou-
jours officiel, Soyez diplomate

avec vos intimes, mêmesi par-
fois les amis de vos amis vous
déplaisent. Ç

VIERGE * du 24 août
au

22 sept.

En affaires, des possibilités
intéressantes s'offrent à vous;
il faut savoir choisir et agir
avec détermination au moment

né. opportun.
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Richard Nixon. 1978
Publié avec l'autorisation
de Warner Books Inc Tous
droits de traduction et
d'adaptation réservés
Toute reproduction d'un
extrait quelconquede celi-
vre par quelque procédé
que ce soit, et notamment
par photocopie ou mi-
crofilm. strictement in-
terdite sans l'autorisation
écrite de l'éditeur
Editions internationales
Alain Stanké Ltée, 1978.
Déplt légal: 2e trimestre
wn.
SEN 090-1052

“‘Autant que je sache, les deux gouvernements
qui se sont le plus servi du F.B.I. dans des des-
seins politiques ont été ceux de Roosevelt et de
Johnson. Une coopération complète et consen-
tante leur avait été accordée.” Je voulais que
l’on dévoilât tout sur les Démocrates. Mon Ca-
binet me résista, et pendant plusieurs semai-
nes, nous en discutâmes dans tous les sens. Je
me sentais comme un lutteur auquel on aurait
lié une main dans le dos: la plupart de mes
conseillers soutenaient que si je révélais les
activités de mes prédécesseurs, je semblerais
vouloir détourner l'attention en salissant d’au-
tres personnes. Mais si je ne le faisais pas, je
craignais d’apparaître comme ayant délibéré-
ment rompu avec la pratique ancienne, je se-
rais condamné pour l’utilisation légale et légi-
time des mêmes tactiques que mes prédéces-
seurs avaient utilisées non seulement d’une
manière plus étendue, mais aussi pour des des-
seins ouvertement politiques. On me persuada
enfin et je ne fis rien.

Si la réaction publique à ma déclaration du
22 mai fut négative, celle des correspondants
aux conférences de presse fut presque violente.
Len Garment aidait Ziegler, et les reporters
les interrompaient constamment, en criant et
en ricanant. '

Quand l’été arriva, la Maison Blanche et
l’organisation de ma campagne électorale
étaient soumises aux enquêtes du F.B.I., de la
commission Ervin et de quatre autres commis-
sions parlementaires, du bureau de la compta-
bilité générale, d’une commission de la Cham-
bre, de quatre grands jurys à Los Angeles,
New York, en Floride et au Texas, et du bu-
reau du procureur à Miami. Plus d’une douzai-
ne de procès étaient en cours. Nous avions
maintenant un procureur spécial, Archibald
Cox, dont la seule responsabilité était l’enquête
sur le Watergate.
La commission Ervin disposait d’un effectif

de 92 personnes. Le procureur spécial, de 80.
Nous avions moins de dix personnes: Fred
Buzhardt et Len Garment qui supportaient à
plein temps le gros du travail; Charles Alan
Wright, un universitaire distingué, spécialiste
du droit constitutionnel de la faculté de Droit
de l’Université du Texas, qui nous aidait à
temps partiel, et de jeunes juristes pour les
épauler. En comparaison des forces coalisées
contre nous, nous étions une équipe de lycéens
en course pour le championnat du monde.

Fin mai, il apparut clairement que les ef-
forts de Dean pour obtenir l’immunité du Mi-
nistère public avaient échoué. Tout ce qui lui
restait à faire était d’insister plus énergique-

- ment pour obtenir l’immunité devant le Sénat,
en espérant que sa déposition devant la com-
mission Ervin renouvellerait en sa faveur des
pressions qui obligeraient le Département de
la Justice à reconsidérer sa décision.
Le dimanche matin, 3 juin, apparurent en

premiège page du New York Times et du.
Washington Post de gros titres: ‘Dean va
parler de quarante entretiens avec Nixon

en 1973” et ‘Dean prétend que Nixon
était au courant du projet d’étouffement”’.

Je lus rapidement l’article du Post. Il com-
mençait ainsi: ‘““Selon des sources dignes de
confiance, l’ancien conseiller du Président,
John W. Dean, a déclaré à des enquêteurs du
Sénat et aux procureurs fédéraux qu’il avait
discuté de l’étouffement du Watergate avec le
Président Nixon ou en sa présence, au moins
en trente-cinq occasions entre janvier et
avril”. L'article du Times rapportait de ma-
nière similaire que Dean avait dit n'avoir ren-
contré seul ou en petits groupes plus de qua-
rante fois entre janvier et avril. Au cours de
ces entretiens, j'avais manifesté ‘‘un grand in-
térêt” à m’assurer que ‘‘l’on prenait soin’’ des
choses.

Je continuai à lire le Post et je ressentis
une certaine appréhension en arrivant à une
aute partie de l’article. ‘“L’une des plus graves
‘accusations’’ selon le Post, était l’affirmation
de Dean selon laquelle, en mars 1973, peu
avant la condamnation des auteurs de l'effrac-
tion du Watergate, je l’avais vu pour lui de-
mander combien il faudrait payer les accusés
pour s’assurer de leur silence complet. Dean
affirmait qu’il m'avait répondu que les frais
supplémentaires s’élèveraient à environ un
million de dollars, à quoi j'aurais répliqué qu’il
n’y aurait aucune difficulté à payer ce mon-
tant. Dean soutenait qu’après le ler janvier,
j'avais commencé à l’appeler personnellement
pour m’enquérir de l’état de l’étouffement. Le
21 mars, continuait-il, il m'avait prévenu que
“pour sauver la Présidence”, il serait néces-
saire que Haldeman, Ehrlichman et lui-même
révèlent pleinement leur participation à l’affai-
re du Watergate. Aprés cette coaversation, je
me serais entretenu avec Haldeman et Ehr-
lichman; puis je lui aurais dit que je ne tolére-
rais aucune division dans les rangs de la Mai-
son Blanche, et je l’aurais averti qu’i le retrou-
verait seul s’il allait voir les procureurs.

Je me sentis fatigué, épuisé, et soumis à une
pression intolérable. Je demandai à Haig si je
ne devais pas démissionner. Sa réponse fut un
non vigoureux, et il m’encouragea à m’armer
de courage, prendre le temps et faire l’effort
nécessaire pour écouter l’enregistrement de
mes entretiens avec Dean, et construire sur
cette base une défense inébranlable. J’acceptai
de voir ce que nous pourrions faire à cet
égard, et Haig dit qu’il prendrait les disposi-
tions nécessaires.

Un contrôle de mon emploi du temps mon-
trait que j'avais vu Dean vingt et une fois, et
fait ou reçu de lui treize appels téléphoniques
entre le 27 février et avril 1973. Sauf en ce qui
concerne la conversation du 21 mars, je ne me
souvenais que peu ou pas du tout de tout le re-
ste. En examinant cette liste, j'eus un senti-

ment de malaise en me demandant de quoi
nous avions bien pu parler au cours de nos con-
versations.

Ce fut le lundi 4 juin que j’entendis pour la
première fois un des enregistrements. Steve
Bull apporta un magnétophone à mon bureau
de l’Executive Office Building, et y introduisit
la première bande pour moi. Je mis les écou-
teurs, et j'appuyai sur le bouton. Le rouleau
commença de se dévider. Des sons naissaient
et s’éteignaient; des voix se chevauchaient.

Progressivement, à mesure que mes oreilles
s’habituaient, je comprenais de mieux en
mieux. J’écoutai, conversation après conversa-
tion, celles de février et de mars, jusqu’à celle
du 21 mars comprise. À la fin de la journée,
j'étais à la fois épuisé et soulagé.

Je savais qu’il y aurait des difficultés, mais
j'étais sûr de pouvoir les expliquer. J'avais dit
que je n’avais rien su de l’étouffement avant le
21 mars, et les enregistrements montraient
qu’avant cette date, nous avions parlé du Wa-
tergate, de la commission Ervin, du privilège
de l’Executif, de représailles politiques contre
les Démocrates, comme de problèmes pure-
ment politiques. Dean m’avait dit que person-
ne dans la Maison Blanche n’était impliqué
dans l’effraction. Il m’avait réaffirmé que, du
point de vue de la Maison Blanche, le Waterga-
te et Segretti n’étaient pas aussi mauvais que
l’on voulait bien le représenter. Il était conve-
nu avec moi que lui-même n’avait rien eu à
voir avec ma campagne électorale. Et il ne
m'avait certainement pas révélé avant le 21
mars son rôle propre dans l’étouffement.

J’appelai Haig et Ziegler pour leur faire part
des bonnes nouvelles; je pensais que les enre-
gistrements prouvaient que Dean avait menti.
Car, un moment aprés avoir lu tous les articles
des journaux, je m’étais demandé avec inquié-
tude, si, peut-étre, Dean et moi, nous n’avions
pas réellement parlé de l’étouffement de l’af-
faire. Mais maintenant que j'avais passé les
enregistrements en revue, je dis à Ziegler que
je me sentais très soulagé. ‘‘Réellement, ce
sacré dossier n’est pas si mauvais, n’est-ce
pas?”dis-je presque joyeusement.

Le jour qui était fixé pour le début des dépo-
sitions de John Dean était celui où Leonid
Brejnev devait arriver à Washington pour
commencer le deuxième sommet américano-
soviétique. A la derniére minute, Ervin “avec
quelque hésitation’’, commeil le dit lui-même,
-remit d’une semaine la comparution de Dean,
soit après la fin du sommet.

À SUIVRE
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pour se rendre à l’église St-
Joseph où le service sera
célébré à 2,30 heures. Inhu-
mation au cimetière rue
Dufferin.

Elle laisse dans le deuil
ses enfants: M. Celestin
Penelle de Montréal. M.
Mme Raoul Penelle de
Roxton Pond. M. Mme Ro-
saire Penelle de Granby.
M. Mme Adelard Collard
{Marie Jeanne) de Granby,
M. Mme René Daunais
(Angela) de Granby. M.
Mme Guy Burelle (Yvette)
de Granby. M. Mme Arthur
Denault (Rita) de Roxton
Pond. M. Mme Jean Benoît
Coté (Germaine) de Gran-
by. ses frères. soeurs,
beaux-frères et belles-
soeurs; Mme Nathalie
Chartier Lachine. Mme
Bernadette Penelle de St-
Jérôme. M. Mme Georges
Vincent (Antoinette) Dou-
ville. M. Ovila St-Onge de
Roxton Pond. M. Mme Al-
phonse St-Onge St-Domini-
que. M. MmeStanislas St-
Onge St-Dominique. M.
Gérard St-Onge d'Upton,
M. Mme Adrien St-Onge de
St-Valérien, Mme Aurore
Penelle d'Upton. ainsi que
plusieurs petits enfants.

(22-23)

 

BRUNEAU
M. Réjean

A Granby. le 18 janvier
1980 à l’âge de 53 ans est
décédé M. Réjean Bruneau.
bijoutier. époux de Geor-
gette Blanchard demeurant
au 305. rue Notre-Dame,
Granby. Les funérailles au-
ront lieu mardi le 22 jan-
vier. Le convoi funèbre
partira de la

Maison Funéraire
Girardot & Ménard Ltée

170 rue Dufferin
Granby

pour se rendre à l’église
Notre-Dame où le service
sera célébré à 2 heures. In-
humation au cimetière de
la rue Dufferin. Les heures
de visites seront de 2 à 5 et
de 7 à 10 heures.
Il laisse dans le deuil outre
son épouse, ses fils: Jac-
ques et Jean. sa mère:
Mme Michel Bruneau de
Granby. ses frères et
‘soeurs: Mme Jacqueline
Gemme de Granby. M. et
Mme Laurent Bruneau de
St-Joachim. M. et Mme
Raymond Desgreniers
tBertrande) de Granby. M.
et Mme Denis Gaudreau
tJeannine) de Granby. M.

‘et Mme Roch Bruneau de
‘Granby. M. et MmeGilles
IMaillé (Huguette) de Gran-
bv. M.et Mme Ray-Marc
‘Dumoulin (Pauline) de St-
‘Hvacinthe. Sr Monique
‘Bruneau des soeurs de la
lcharité de St-Hyacinthe,
ses beaux-freres et belles-
soeurs: M. et Mme Albert
Côté (Suzanne Blanchard)
de Granby. M. et Mme
Conrad Blancvhard de Lake
Worth Floride. M. Emilien
Tardif de Granby. ainsi que
de nombreux neveux et niè-
ces.

EMOND

(M. Raoul)

A Montréal le 19 janvier
1980 à l'âge de 67 ans est
décédé M. Raoul Emond
époux de feu Marie-Ange
Dupéré demeurant rue Vi-
vier a Iberville. Les funé-
railles auront lieu Mardi le
22 janvier. Le convoi fune-
bre partira de la

Résidence Funéraire
LeSieur Inc.

406, Laurier, St-Jean
pour se rendre à l'église
Notre-Dame Auxiliatrice
où le service sera célébré à
10.30 heures. Inhumation à
St-Jean.

Il laisse dansle deuil. ses
enfants: M. Mme Gaétan
Emond (Nicole Boudrias).
M. Mme Alain Emond (Jo-
hanne Marchand), 2 petits-
enfants: Nathalie et Méla-
nie. ses beaux-frères et bel-
les-soeurs: M. Mme Mauri-
ce Dupéré. Mme Rose Du-
péré-Bijou. M. Mme René
Dupéré. M. Gérard Fortin
ainsi que plusieurs neveux
et nieces.
-_—

PERRAS
(M. Conrad)

Est décédé à Béthanie
M. Conrad Perrasle 20 jan-
vier. époux de Clothilde De-
mers demeurant RR. 1.
Roxton Falls. Le convoi fu-
nebre partira à 10:15 heu-
res des salons:

J. H. Fleury Inc.
1181, St-Joseph
Valcourt, Qué.

pour se rendre à l'église de
Béthanie où le service sera
célébré mercredi le 23 jan-
vier à 11 heures. Inhuma-
tion au cimetière de Bétha-
nie. Salon ouvert de 2 à 5h.
P.M. et de 7 à 7h. P.M.

 

POIRIER
M. J. Eugène

A Granby. le 19 janvier
1980. à l'âge de 69 ans est
décédé M. J. Eugène Poi-
rier. époux de Rachel Lai-
nesse. demeurant 287 Dera-
gon. Granbv. Les funérail-
les auront lieu le mercredi
23 janvier Le convoi funè-
bre partira du
Salon Funéraire Drum-

: mond
31 Drummond, Granby

pour se rendre à l'église St-
Joseph où le service sera
célébré à 2h30. Inhumation
au cimetière rue Dufferin.
Outre son épouse. il laisse
ses enfants: M. Mme Sarto
Bernard (Lise) de Granby.
M. Mme André Poirier
(Adele Lippé) de Granby.
ses petits-enfants. Sylvie.
Patrice et Marie-Claude
Bernard. Benoit et Christi-
ne Poirier: ses frères.
beaux-frères et belles-
soeurs: M. Mme Henri Poi-
rier de St-Bruno. M. Mme
Marcel Poirier de Victoria-
ville. M. Mme Frédéric
Pouliot de Drummondville.
sa belle-mére Mme Alice
Lainesse de Victoriaville.
ses beaux-freres et belles-
soeurs: M. Mme Roméo
Lainesse de Victoriaville.
M. Mme Georges Drouin de
Trois-Rivières, M. Mme
Maurice Lahave de Victo-
riaville. M. Mme Roger
Allard de Victoriaville. M.
Mme Paul Doris Côté de
Victoriaville. ainsi que plu-
sieurs neveux et nièces.

a La)
ST" FLEURISTE 3

LUC ROY
ENR.

Fleurs

pour
Toutes

occasions
120 Principale

Granby

Tél: 372-5772

S Oi$C»
 

FLEURY

   
POUR NAISSANCES
MARIAGE
HOPITAL
RÉCEPTIONS
MORTALITE

  

GILBERTE LOISELLE
Votre fleuriste

342, Papineau Granby 378-1191
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TARIFS D'ABONNEMENT

Camelot

SAMEDI SEMAINE ANNÉE (ABC
$0.50 $1.60 $75.00

Dans les endroits non desservis par camelots

Poste 1 mois 3 mois 6 mois Tan
Canada $6.00 $18.00 $36.00 $70.00
Autre pays $12.00 $35.00 $65.00 $125.00

| La Voix de l'Est Ltée Granby. Qué.
136 Principale, J2G 2V4 Tél.: 372-5433
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